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Sur le terrain municipal 


On trouvera plus loin un relevé des municipalités rurales de la 
province dans lesquelles un ou plusieurs Franco-Canadiens siègent 
comme préfets ou conseïllers, ou remplissent les fonctions de secré- 
taires-trésoriers. Nous donnons en même temps les noms de ceux 
de nos compatriotes occupant ces postes pour l’année courante. Une 
pareille liste, on le devine sans peine, est assez difficile à dresser, et 
lon voudra bien excuser les quelques erreurs ou omissions inévitables 
qu’elle renferme. Telle qu’elle est cependant, elle nous permet de 
faire certaines constatations utiles et d’en tirer quelques leçons pro- 
fitables. 

T1 existe actuellement dans la province environ trois cents muni- 
cipalités rurales, lesquelles comptent deux mille cent membres élus et 
trois cents secrétaires nommés par eux. Sur ce total de deux mille 
quatre cents noms, cent à peine sont ceux de Franco-Canadiens. C’est 
pen. et cependant ce chiffre n’est pas considérablement au-dessous de 
celui qui nous revient normalement. L'élément français figure pour 
an vingtième dans }1 population totale de la Saskatchewan. Cest done 
cent vingts mandataires municipaux au moins que nous devrions 
élire pour avoir une représentation digne de nous. L'écart entre les 
deax chiffres donne la mesure de ce qu’il nous reste pour tenir notre 
juste place dans la gestion des affaires publiques. 

11 est intéressant de constater que notre élément a des représen- 
tants un peu partout à travers la province. Plusieurs de nos compa- 
triotes ont même réussi à s’imposer à leurs concitoyens d’autres natio- 
nalités dans des régions purement anglaises, montrant ainsi une fois 
de plus les aptitudes, reconnues des nôtres pour l'administration de la 
chose publique. 

D'autre part, nous pourrions citer différentes Jocalités où les 
Franco-Canadiens devraient faire meilleure figure qu’ils n’ont fait 
uequ'iei. Soit apathic. soit manque d'entente, ils se privent par leur 
faute une influence précieuse dont ils seraient les premiers béné- 
foires. 

Nous voici en pleine période électorale municipale, puisque les 
bureaux des municipalités rurales se renouvellent chaque année au 
commencement de décembre. Les réflesions que nous venons de 
faire sont done très opportunes. Que nos amis. À'travers toute la pro- 
vince, se livrent à un petit examen de conscience et se mettent en me- 


Que lon se fasse un devoir de présenter des candidats franco-canadiens 

partont où la chose est poscible.  Affirmons-nous. prenons position et 
ng vempions que enr nous pour défendre nos inférôts. 

Le sénateur Landry et la lettreTre des fidèles de contribuer, pour 

: : . + à l’uni \ & 508 

du Souverain Pontife sur notre part, à l’union de tous sc 


la t des] membres à l'ombre du elocher et 
question des langues de Fécole catholiques. 


Les rivalités de races, nous pou- 
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PUBLIÉ par LA C1e La BONNE PRESSE LTÉE. 


Pape et les jour- 


La lettre du 
naux 


La présidence aux Etats-Unis 


a —— 


: WILSON EST REELU 


Le Pape demande à tous les ca- 
tholiques du Canada de s'unir dans 
la charité et la justice; c’est parti- 
culièrement le devoir des journaux 
de suivre cette ligne de conduite et 
de “s'abstenir d'alimenter la discor- 
de parmi les fidèles”. [semblaient favoriser le candidat 

C'est toujours alimenter la dis- [républicain Hughes; maïs Wilson, 
corde que d'appuyer ou de javori- |par la suite, s’est placé en tête, bien 
ser de quelque façon l'injustiee. T1 }qu’à une faible distance. A l’heu- 
est incontestable que les journaux Îre où nous allons sous presse, je 
catholiques anglais ou français, qui résultat définitif n'est pas encore 
Jusqu'ici, par intérêt, esprit de par- :Connu, maïs il paraît à peu pri- 
fi ou tout autre motif. sous couvert |cortain que Wilson sera réélu. La 
de conciliation, ont eu de com-limajorité démocratique an Con- 
plaisinee et d'approbation grès sera considérablement rédui- 
pour lex menées de Pinjustire plus te. Les Etats de l'Est se sont pro- 
où moins légalisée, ont de grands .nomcés en général pour Hughes. 
torts à répurer pour #être rendus tandis que Wilson a triomphé dans 
complires des ennemis de l'Eglise le Sud. 
et oroir soulevé de regrettables dix: 
entre les catholiques.‘ 

Qu'ils relisent encore la lettre du 
l'upe, ru se dépouillunt de tout es- 
prit pharisaique, ét ds trouveront 
dans lex conseils de charité que le 
Pape donne à tous la véritable 7 
que de enndiuote. Le Catholic Re- 
luister, de Toronto, à pris à re sujet 
nne très lomable attitude: “Ce er 


Les élections pour la présidence 
aux Etats-Unis, qui ont eu lieu 
mardi, ont été chaudement con- 
testées. Les premiers résultats 


spl 


me nue [he ce mue - 
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RERSIONS 


La 


que de M. le juge Prud'homme 


Nous acénsons réception 
Bulletin de la Société historique 
de Saint-Boniface, qui est consacré 
tout entier À unc étude en anglais 
sur Pierre Gauthier de 
ienr de la Pérondrne, par Phone 


rit foire avr de délopunté ONTCPS 
le Sage, til. Xi nu 
on UCauire nc s'appliquaif à 


rûté l'urennex. 


voir 


jaue les passrges qui peuvent étée.able juge 1. A Prnd'homime. 
pris et délournés comme une con (Ces te ocnvre  rermarquahle. 


[tomnation dé Fantre eût. Le nlsmdanmnent docnimentée et d'u- 


scigeement, CÉOHOUR OPORN He Et Nord-Onest et fuit honneur et 
lun devoir autérieur, celui duree Même temps à notre distinoué corn 
| pentir pour eroir oncrité ue pe pei- patriote qui sect eonstitné son his 
‘uTien. 


monde publique. 
| . 
|. Le jugement 


t 
| 


du Conseil Privé 


tendent que la loi accorde ième à 


Le fameux règlement 17 est 


Un important travail histori-, 


j 
du! 


. 1pe si op nous fous ext el ne lectnre attravnte. Elle est tonti 
sure, pendant qu'il en est temps, de racheter Jeurs défaillances pasaces, *mple derair di nes fattx NUS nu : , ', 
ronforer notre canduite à en eue à leloire Ho orand déconvrenr dr 


M. le sénateur P. Tandrv, au 
cours une soirée organisée à Saint 


Sauveur de Québec en faveur des|nemi commun. 


écoles d'Ottawa. a fait ne impor- 
nie déclaration an sujet de ln 
lettre du pape aux évêques du Ca- 


vons les étouffer si les deux races 
veulent s'unir pour combattre l’en- 

Mais jamais, si 
lune race doit trahir l'autre et se 
jette dans les bras de ennemi 
pour combattre les droits des pères 
de famille ct arracher de la bou- 


nada. En voici les principaux | ehe des enfants la langue sacrée 
passages : | apprise sur les genoux d’une mère, 


let de nos cœurs toutes les traditions 
“Cette lettre à raison des circons- {ancestrales et le saint amour du 


| déclaré légal, mais la petite 
commission d'Ottawa est il- 
légale. 


| 
| ee 
| Enfin le Conseil privé à rendu 
sa décision dans les procès relatifs 


une catégorie de personnes si bien 
déterminée des droits et des privi- 
lèges dont ils sont investis en leur 
qualité de commissaires ef qui conr- 
prennent Le droit de juger de ja 
langue de communication dont on 
se servira. La question qui se pose 


EE 


NOTRE LANGUE! 
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SIMPLES NOTES 


Notre confrère de Saint-Bonija- 
ce le Manitoba vient d'entrer dans 


sa 46e année. Pour un journal 
français de l'Ouest, c'est un âge 
respectable. Cordiales félicitations 
à notre sympathique doyen. 

.…. 

Le Phœnix, de Saskatoon, qui 
s'était tenu bien tranquille depuis 
quelque temps, a eu encore un pe- 
tit accès de bile rentrée au sujet de 
la question bilingue. Ilse deman- 


écoles publiques. Le Phœnix ne 
pas une lanque étrangére au Ca- 


nude. 
Î + # 


| La Socirté  Saint-Jean-Baptiste 
Île Montréol lient aujourd'hui 9 no- 
ireinbre. An Monument National, 
un. congrès spécial destiné à donner 
plus d'intensité et de cohésion à 
l'action patriotique de ln Société, 


+ 


Sr George Perley, hüul curanis- 


‘vure du Canuda à Londres, à été, 


vtonuneé ninisire des armes cute 


Î 


Fe 4% 


‘crdé de présunter une candidate au 
bureau des conrmisuires d'écoles 


publiques. 


E % # 
IL s'est fol un eartal bent de 
puis quélipes Sentuinrs outour des 
téleelions probables en {lberin. On 
annonce maintenant qu'elles n'an- 
rout pas loir cette annee, 


E e % 


On vient de décourrir que les 4 EL! 


deinands s'einploient à décider un 
certain nombre de paysans suisses 
à émigrer au Canada comme colons 
dans le but d'y propuger parmi le 
bétail certaines maladies redoutu- 
bles. Ces hommes auraivnt toutes 
leurs dépenses payées ct on leur 


fournirait de petites bouteilles can 


tenant des germes de bacille, 


de s'il y a un pays au monde où. 
l'on donnerait droit à une langue, 
étrangère d’être enseignée dans les 


st pas encore que le français n'est 


dieunes d'outre-mer en Angleterre. 


Les fouemesde Saskatoon ont dé- 


; 
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Martin 


L’honorable Wm Martin, pre- 
mier ministre de la Saskatchewan, 
‘adresse un message au peuple de 
la province. Il signale le danger 
que court la récolte, étant donnée 
la pénurie de main d'œuvre pour 
Îles battages et invite tout homme 
‘et tout jeune garçon disponibles à 
venir travailler aux machines à 
battre. Les personnes désireuses 
de prêter leur assistance pourront 
s'adresser aux bureaux de place- 
ment du gouvernement provincial, 
Saskatoon, Moose Jaw ou Régina. 


| Appel du premier ministre 


ee 


._ Encore un député condamné: 


..  Jlerbert C. Pierce, député libé- 
rule à l'Assemblée législative de la 
Saskatchewan pour le comté de 
Wadena,a été condamné à dix-huit 
mois de prison sans travaux for- 
cés et à 5500 d'amende ou six au- 
tres inojs de prison. Il à été recon- 
nu coupable d’avoir accepté un put- 
de-vin de l'Association des Mar- 
hands de Liqueurs pour faire &- 
chouer les mesnres de fempérances 
présentées devant la Chambre. 


D ——— 


Les victimes de la guerre et 
leurs homesteads 


Le Minixtière . de. VIntérieur, 
aprés avoir étudié pendant un 
certain temps la question des ho- 
miens entrés par les soldats qui 
Nueurent à Ja gucrre, a adopté la 
“décision anvante: Quand l’entréc 
1 fé faite après Venrôlement, les 
héritiers du défunt devront rem- 
plir jes conditions de culture et 
construire nine maison habitable, 
mais ne seront pas tenus à la ré- 
sidenee. Dans le eas d’un homes- 
iteudl pris avant l'enrôlement, la 
patente sera accordée aux. héri- 
uer du défunt sans aucune obli- 
vation de leur part. ‘ 
5 
Le deuxième emprunt de guer- 
re français 


Durant les vingt-cinq jours que 


! 
| 
; 
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EE 


| 


4 


à la question scolaire ontarienne. 
La s b LA D 
[TI déclare le règlement 17 légal et |} 4e 4 de savoir si le roulement 
intra vires du département de l’Ins-! quant à son sens véritable 'empiè- 
t 


done «est de savoir quels sont les i 
droits ét privilège conférés pari 


lanecs et des événements qui l’ont 
fait naître. ne peut pas passer 
Inapperene ot je croirais manquer 
Mon devoir si je ne disais à tous 
Feux qui combattent avec 

pour le {riomphe d'une cause 
nous est égrlement chère, combien 
nous devons être  reconnaisennts 
“1 Souverain Pontife de l'effort 


, 


tenté par le RKaint-Siège pour ame- 


qui 


foyer et de l'autel. 
Ces traditions, nous les voulons 


conserver pour les transmettre in- 
lactes à ceux qui entreront dans la 


24 < A 
moi,earrière quand leurs nînés n’v se- 


pront plus. Ces droits, ceux de la 
minorité, sont déclaré intangibles 
par Ja constitution que nous res- 
pectons et que nous voulons res- 
pectéo, même par ceux qui se pré- 


[truction Publique de la province 
d'Ontario. 

Par contre, il déclare que l'acte 
de la Législature provinciale, autu- 
risant la nomination d’une com- 
mission spécale pour remplacer la 
commision élue par les contribua- 
[bles est ultra vires ct illégal. Et, 
en même temps. Jes injonctions 


ner fous lex catholiques, de langue | tendent des produits d’une race su- 
frinesise et de Inngue anglaise, à { péricure. 
“ser leurs divisions intestines. et : C'est bien d'ailleurs Ta coneo- 


prises contre la commission-cou- 
veruementale, la ville d'Ottawa et 


à mir lonr< forces pour Je salnt: 
ENT de leurs écoles séparées, 
On x ait parmi 


che ne pont être niée. 
ttes de line anglaise et catho- 
es fransaiz nous avons ecom- 
MeneS ensemble Ja lutte contre le 
fanationo orangiste de la provinee 
de Ontario, A nn moment don- 
Né an lus fart du combat la pres- 
que totalité de Félément irlandais 
Stop 


Share de nous. mais tourna ses 
Les core nous et nous vornbat- 
M avee les munitions: de éuerre 
Me hous lui avions fournies et 
ne Ponuni de Tonnemi commun, 
° %roupe orangiste, Cest cette dé- 
prnen ni menace de comproinet- 
Fe l'existence de l’école. séparée 
‘à laquelle le Saint-Sièce veut 
Môire fin en regroupant dans une 
nine phalange tous les tenants de 


# 


ie " MH caholiques :: fran- 
US 6 éntholiques: de lan an“ 
glaise, qe OA 
Plendir À ce paternel. effort et: 

US, catholiques français; nous ne 


en a 


_ruserons certainement pas'au pè- 


: de noux, non seulement ! 


ous ne’ pouvons qu’ap- 


ilante parole qui nous arrive de Fo- 


les eatholi- me et qui nous dit: On ne saurait 
Ps des disconsinne profondes la Teruscer 

Hu à nn { . . ; 
Catholi- habitent cette province (de l’On- 


aux Franco-Canadiens qui 


tario) de réclamer dans une pro- 
portion équitable que dans les éco- 
les où lours enfants sont en un 
certain nombre la langue françni- 
ge soit enscignée, et d'on. ne peut 
lassurémont leur faire reproche de 
défendre ce qui leur tient tant à 
cœur. 


Qu'elle est donce à nos orcilles 
et réconfortante à nos cœurs cctte 
: parole de notre Père. Nous la pre- 
nons pour potre guide dans les 
temps difficiles que nous traver- 
sons. C’est notre étoile polaire et 
nous ne la perdrons pas de vue. ja- 
mais.” 


Om 


Il y a eu 9,287 cas de paralysie 
infantile à New-York depuis le 
commencement de l'épidémie ct 
2,876 décès. L’épidémie est main- 


tenant à peu près arrêtée: on nc. 


lcompte que 5 ou G cas par jour. . 


[a Banque de Québec sont accor- 
dées à la commission scolaire ré 
eulière. 

Ces deux jugements étant très 
longs, nous nous contentens d'en 
donner lès passages essentiels: 

JUGEMENT VALIDANT LE 
REGLEMENT 17% 


La catégorie de personnes dont 
le droit ou le privilège est garanti 
doit être déterminée. au sens des 
juges de ce tribunal, par leurs 
croyances religieuses et non par 
leur race ou leur langue, pour ce 
qui est de l’enseignement confes- 
sionnel dont jouissent les catho- 
Bques. à cause du sens d’une “ca- 


} 

É de personnes”, et cette ca- 
tégorie ne peut se suhdiviser en 
d’autres catégories hasées sur la 
Jlangue des gens qui pratiquent 
cette religion. 


-_ Les appelants et Îles défendeurs 


sont conséquemment membres de 


la même catégorie. mais cela n’af- 


fecte pas la position des appelants 


au sujet de leur appel, car ils pré- 


Ie sur eux. 


Lex avocats des appelant. allè- 
guent que le drait et le privilège 
‘attachés aux écoles confessionnel- 
les. en 1867. pour ce qui ext. de Ja 
détermination du nombre et de la 
nature des écoles, comprennent le 
droit de dire dans quelle mesure 
la langue française sera emplovée, 
ar, suivant eux, la nature de Fe 
ecole signifie une éenle dans faquel- 
le le français, sous Ja direction des 
commissaires, pourra servir de lan- 
sue d'instruction dans des condi- 
tons non moins défavorables que 
l'usage de l'anglais. 

Leurs Seioneuries n6 peuvent 
abonder dans ve sens. L'espère d'é- 
coles à laquelle il est fait allusion 
dans le sousparagraphe S de Far- 
ticle TR, comprend, dans leur opi- 

jrion, le caraettre de l'école. par 
exemple une Ceole pour garcons. 
une école pour fillettes, un: écale 
pour enfantx, et le genre d'écoles 
font 1l s'agit dans ce sous-paracra- 
she ne désigne pas une école dans 
laquelle une langue spéciale est 
communément emplovée. Les éco- 
les doivent être conduites confor- 
mément aux règlements. Leurs 
Seigneuries ne trouvent aucun dis- 
positif. dans les statuts qui enlève 


à lautorité qui a eu le pouvoir 


d'édicter des règlements le pouvoir 
de déterminer dans quelle langue 
l’enseignement va se donner. Si, 


conséquemment, les commissaires 
des écoles publiques sont tenus à 
observer 1e règlement portant que, 


(A suivre en {ème page) 


“L'äme françuise n'alleint les 
plus haut sommets cl ne &y mainu- 
ibent que per le fois et c'est par Ja 
foi que, dans cette guerre, lu Fran 
ee es montée de mouveun dus soir 
quets les plus élerés de le grandene 
morale”. 


ee 


Les rcnr-dirienues en fontaines 


firees de ler honille se fabriques 


cit Henemsne. Dinagtt Br trxi- 
Qurs nids a ontillrn purfere 


bye . » 3 : 
honTe., posse dont un person À le 


irlineintes el d'otiriers NAIA DLL 
eontrôlalent vtt Brdutric. Depniis 
da guerre, les Etats-Unis se son mix 
Î 


2 


; 


; 
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iles souscriptions ont élé ouveries, 
pour Je deuxième emprunt de 
guerre français, plus de cent mil- 
Bons de francs en or. ont élé ver- 
sés À la Banque de France, portant 


(à 1,850,000.000 de francs l'or reerz 


depuis le début de la guerre. 
pe 
Une vingtaine d'étudiants ei 
diens-froncnis coïa plètent actuelle- 
ment à Toroñto leurs études uni- 
S'urment 


(rs jrunes 


n 


È 

irersiirirrs, 
ponte la lutte, DOnest conadien à 
aussi bien grand besoin d'une jeu- 


rvetion superieure. Les parents 


inesse franeuse urmers dune 1ne- 
17 
Lil 
Î 


td Locturre el ont uetireé la fabrica- ine sauraient 1r06p S'poser de (te 


ion ds dointures 


l'industrie destile, 
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LE GONGOURS DU PATRIOTE EF 


POSITIONS DES CANDIDATS AU 8 NOVEMBRE 1916 


IMTo M Anne Aue&ant, (ravollhomme, 


(Mine Joseph Drnorreault. Willow 


IT Bois. Movrenue. Sack 


IS. Léveillé Montinartre. Rack 


MT. P. Voisin, Sbetl River, Sask 
Mlle Marie Denis, Prince-Aïbort 
Engène Lalonde, Mullranx. Sask.. 
{Mile Bernadetie Bouchard, Ioweil, Sask. 
Miie Emilienue Lacombe, Big River 
R. P. Rossignol, Tle à la Crosce, Sask_... 
M. J. B. Caouette. Beauport, Qué 
Mile Maria Lemoal, Saint-Georges, Sask 
Mlle Sadice Pajfour, Saint Genrges, Sask 


. 


senti les 4 epifecs pour asaurer cet avantage & 


leurs enfants. 


FT ee amiens 


(LEST 


eu. 24.001.499 

Sask..... .....4.000,000 

1.000.000 
902,509 
72.900 
40,900 
36,106 
36,100° 
19.600: 


Bunch, 


CC 


ss... 


sons msn ss 


12,656: 
10.006 
3,600- 
1.600 
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La représentation franco-cana- 
dienne dans les municipalités 
rurales de la Saskatchewan. 


Wise Creek No. 77 (Filiatrault) — 
iaul Forcier, Félix Côte. 

Arlington No. 79 (Dollard)—Cyrille 
Vandal. Philéas Auger. 

Hauwken No. 93 (Dumas)--N. 


tearu. 
| 


Dans un mois auront lieu les! 
clections pour nommer les préfets 
et les conseillers des municipalités 
rurales. À cette occasion, il nous 
a paru intéressant d'examiner en 
détail quelle part occupent les no- 
tres dans l'administration munici- 
pale de cette province. 

Nous donnons ci-dessous les 
noms, sauf erreurs, des Franco-Ca- 
modiens remplissant les charges de 
préfets, de secrétaires-trésoriers el 
de conseillers, avec le nom et le nu- 
méro des municpalités qu'ils re- 
présentent. On sait que nos mu- 
nicipalités rurales sont toutes tail. 
dées sur le méme patron 


Fil- 


rucelbourg No. 1014-—Fred. Mont- 
briand, Arthur Lagarse. Sam. Chevrier. 

Whiska Creck No. 106 (Ponteix) — 
G. Roberge. 

Lac Pelleticr No. 107—0. 
champs. JT. M. Minoux, 


Z. 


dfontmartre No. 126—des. Perras. jr. 
Jos. Perras, kr. 

Hillsburough No. 182, H. Gobert. 

Rodgers No. 133.—A, M. Pobier, EL. P. 
de Courval, J. H. Saint-Martin. 

Sicige Current No. 137—-Louis Briand, 

sheriood No. 159—Joseph Perrauit. 

Willowdale No. 153 (Whitewood)}— 


| 
| 


ct eoni-i 


cantons ÎJ. B. Vi 


Des- | 
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absent des Communes ce jour-là, 
n’enregistra pas de vote, Son at- 
titude reste done douteuse. Nous 
le verrons à l’œuvre, un de ces 
quatre matins, et il sera ‘possible 
alors de conclure. Notons simple- 
ment que‘son conseiller, M. Cai- 
der, s’il n’est pas homme d'esprit 
très large, ne passe pas non plus 
pour être de nos adversaires, et 
qu'au surplus le cabinet Martin 
compte un ministre canadien-fran- 
çais, M. Turgeon, dont l'influence 
devrait compter pour quelque cho- 
se, si l’on en croit la rumeur. 


PONTERKX, Sask. 


C'est le 15 novembre que les Rdes 
Sœurs de N.-D. quitteront leur vieux 
couvent pour prendre enfin possession 
du nouveau, Les travaux, qui devaient 
être terminés, il y à deux mois, n’ont 
pas marché aussi vite que dans cer- 
taine autre localité dont le couvent, 
commencé plus tard, avait ses portes 
ouvertes le 29 septembre, mais tout de 


909 Avenue CENTRALE 
PRINCE ALBERT, Sask. 


Le plus grand et le plus mo- 
derne des provinces 


de l'Ouest 


Prix populaire 


service de premier ordre 


Quand 


avez 


de 


besoin 


vous 
pain, de gâteaux ou de 
patisseries venez nous 


voir ét faites votre choix 


Roy Taylor 


| Congress Café | 


prennent neuf Cfern- 
ships\ répartis er sir 


Les sont nurnirotres 


divisions. 


de list à 


Forest, en commenenidt par le sud. 


PREFETS 
Wiska Creek No. 106 
Hermas Hébert. 
Le Pelletior 
Hiancharü. 
Bone Creek Na. 10$- OUsear Norin. 
léodyers No. 135 - A. M. 
Grunt No. 
lunette, 


No. 


Sobier. 


Lake Lonore No. SAUT, O. Granger. 
sait (fonne Madone)— 1 Palfenier, Fdmond Etbier. 


Hudson No. 
Jos. Mollier. 

Sutint Louis No. 431—Henri Leblanc. 

SECRETAITRES-TRESORIERS 

Laurier No. 3S (Radville)}—J. A. 
Saindon. 

tirarctbourg No. 19i4-J, TI. Doutre. 

l'rancis No. 127—$S. Mars. 

r'oulec No. 136-——F, R. Bolin. 

Saint Louis No. +431—Loius Schmidt. 

Duck Lake No. 462—J, E. Dionne. 


Roual No. 465—-J. M. Renaud. 
CONSEILLERS 


doaljicuts No. 4 (Bienfait)—N, La 


Frentz. 
Esteran No. 5—Edouard Venne. 
Poplar Valley No. 12 {Fite Lake) — 
Etins Dionne. 
Recinrority No. 32? 
Barü. Ed. Laurent. 
Cymri No. 36 (Midale)—Emile Clau- 
s0n. 
Laurier No. 
russa, À, Prost. 
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The (ap No 41 (Ceyloni—Emie 
Bourassa. 
lou Punch No. 42 Cousiantin 


Ane6. Ernest Desrasieres. 
Wanbota No, 435 € Vonerier tte Ÿ 
Beauehene. 
Lite ga ee tes pour Ne tr Vs allais 
<urehal. 
Brablenstie Ne. Bs 
J. Sanguin. 


Lureryae No, Asia Hesantels. 
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{Ponteix)—-! 


107- -Napoiéon 


37? (Vonda)—J, M, Guil- 


(Cantal) —E. C.' 


shaduille)—A. PBou- : 


gne, Ch. Laine. 
Waodseleg No. 153—Joseph Euot. 
Pittuville No. 169 (Bestville)---Fred, 

Marehant. 
HeLeod 

Gobel. : 
Tallumet No. 216—J. A. Vidal. 
£trassburg No. 220—Alfred Flavel. 
Ituna Bon Accord No. 246—Albert 

Hamelin, J. E. Goddard. 

:  dfillington No. 219—H, Lefebvre. 

Monct Nu. 257-—Thomas Lucas. 

Meiccombe No. 250—Albert Flavel. 

Gooû Lake No. ?74—G. Gabert. 

$ (Punnichy)}—J. C. 


No. (Neudort) —Ph. 
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| Autawwa No. 2 


Buchanan No. 304—J. Pollard. 
| 
| Harris No. 316—F,. J. Pajot. 
Î 


Perdue No. 346—S. Latrace. 


! Bushrille No. 348 (Springwater)—, 


E. L'Hoir. 
Grandrieir No. 349—G. Bauer. 


| Baune No. 371 (Bruno)—Ch. Pré-! 


‘fontaine. 

. Grant No. 
.Hounjet, Amédée Gauthier, 
ILafrenjère, P. Perrault. 
Aberdeen No. 373—X. M. de Lagassr. 
_ Lake Lenore No. 399—Jérémie Au- 
bin, O. J. Bédard. 

\ Round Valley No. 410 (Unity)—F. 
Paradis. 

Invergordon No. 430—Joseph Omand. 
St Luuis No. 431—Julien Georget, 


nc 
972 


(Vonda)—Pierre 
Philippe 


Rosario Gareau, J. M. Boucher. i 


Cut Knife No. 459—J. A. Lambier. 
Arborfield No. 45--Wilfrid Favreau. 
Duck Lakr No. 463—P. Lemauviel, 
«Gustave Mandin. 
Lenusk No. 464—H. Despins. 
Royal No. 465 
Renaud, Jos. Fortier. 
Hecta No. 46$—Robert Lavoie, 
Jéussit No. 499—Nap. Lavague. 
Sheit Riror No. 493--Armand Savard. 
Partie HE Ne Se CErmman iles — 


Pouliotte. 
Britanuia No. 302 (Loveuineter) 


(. Ganudier. 


On 


Le nouveau premier ministre 


de la Saskatchewan 


De M. Georges Pelletier dans le 
Deroir: 

Personnellement. M. Martin est 
un homine instruit, d'une certaine 
culture, puisque c’est un uradué de 
la faculté de droit de Université 
de Toronto et d'Osgoode Hall. T1 a 
aussi fait de lenseignement pen- 
dant deux ans, avant de se livrer à 
la pratique du drait. Grand, mince, 
Pair déterminé. mais engancant, 
M. Martin. en dépit de son amour 
des sports, et d'une santé plutôt 
délicate. Tiny a pas bien long- 
temps. il dui s'absenter tonte nne 
session de son pasie, à Ottawa. me- 
nacé qu'il était par nne maladie 
op Ceci m'est pas frès rasn- 
rant, puisqu'on sait que M. Walter 
Scott. son prédécesseur, était éga- 
lement un homme fréle. et que la 
politique la ruiné. Telle qu'on 
fait la politique aujourd'hui. sur- 
tout dans POuest. 1  v faut des 
hommes bien trenmpés et chez les 


quels T'énergie physique ainsi que, 


la force corporelle ne le cédent en 
rien à l'activité de les 
tendu. 


fTonnne d'une 


. e il : eu . « 
prit. toujours, diens-francais. M. Martin. 


bition actuel. hostilité qui durera 
si M. Martin continue la politique 
‘de son prédécesseur sur ce point; 


mème ils sont arrivés à leur fin. 


Construit à côté de l’église. sous la 


A côté du Théâtre 


Dundurn No. 314—Georges Heuchert. | 


Marriot No. 317—J. €. A. Gauthier. 


direction de M. Fortin, ce couvent em- 
bellit joliment la ville de Ponteix. avec 
ses 90 pieds de façade. son aile en 
forme de F. ses quatre étages. ses mIuTS 
en briques solides et ses belles lignes 


| Orpheum 
| î 


larchitecturales. 

De Fais de tous c'est un établisse- 
iiment de tout premier ordre: chauffage 
central. éclairage électrique, et tous 
[les perfectionnements modernes. 

! Aussi sont-elles nombreuses Îles de- 
imandes des parents qui savent bien 
trouver là pour leurs enfants, l'ensei- 
gnement solide de maîtresses parfai- 
tement diplômées. les soins hygiéni- 
ques les plus métienteux et tont le 
confort désirable. 

Sa Grandeur Mgr Mathieu bémra ce 
inouveau coutent. er même temps que 
la nmeunelle église, Ie 29 novembre pro- 
léhain. au milieu d'un elergé nombreux 


Gariépy, Dunlop & Prait 


Avncats, Soiliciteurs, Notaires. 
Avuués, eic. 

Coin Avenues MceDougall et Jasper 
yrès du Bureau de Poste, 
EDMONTON, Alberta 
Hox. VILFRID GamiÉpy, C.R., Minis- 
tre des Affaires Municipales de 
l'Alberta, Membre du Barreau de 
la Province de Québec 

G. G. DUNLOP, B. PBATr 

J. A. BÉLANGER. H. T. Locan 

L'Hon. M. Gariépy est au bureau 
chaque avaut-midi 
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; 
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ler d'un grand concours de fidèles. 
————— 0 
Les colis aux prisonniers de 
guerre en ÂAllemagne 


ATELIER DK PHOTOGRAPITIE 


| 
he 
NKS STUDIO 


Le Ministère des Postes recoif avis 
de l'Administration des Portes Dritan- 
niques que de nambreux colis envorés 
du Canada à des prisonniers de gmerre 
en Allemagne arrivent endommavés À 
devient très 


T 
Suecesseur de Chisholm Studio 
ARTISTE PHOTOGRAPHE 
Travaux exécutés promptement 


Ayrandissements de photographio 
Attention aux commandes par la poste 


46 EST, HUITIEME RUE 
Prince Albert, Sask. 


Boite postale 132 


Londres. de sorte qu'il 
soment nécessaire de les empaqueter 
de nouveau avant qu'ils puissent être 
dirigés sur lu Hollande pour transmis 
sion en Allemagne, L'Administration 


. Téléphone 6542 
anglaise ajoute que dans la plupart des l 


: probablement xlans une condition telle 
qu'ils ne seront pratiquement d'aueun 


“en earton mince ordinaire. eomIme des 
boîtes À chaussures. ni be boites en 


rbois de pen d'épaisseur: 


; « . . 
lt D Ja suivra vruisembliuablernent, : 


élevé qu'il a été dans nn entourage : ; _ 
epontenu soit si fermement empaquetce 


prohibitionniste—son père était: 


cleryymun de l'église preshytérien- 


‘ne. 
Dout de courage politique. ha- 


! . . CR) 
bile, sans rien dans sa earriére pas 


ce qui puisse lui nuire.il a une 
réputation apparemment justifiée 
ipar les FaitsM, Marun affronte- 
ru à eonpier de ces jonrs-et des pro- 
bleines ei une situation compliqués, 


ue la fin de la guerre ennnélere 


encore, sil reste premier ministre 
Jusque là 
conne toutes les provinces cana- 
diennes. aura, dès le retour de Ta 
paix. à accuciHir chez elle des nnl- 


er, de vétérans de la guerre, et à” 
‘résoudre les multiples problèmes: 
que cette hnigration ainsi que, 


elle de millier d'Enropéens, po- 
eront chez elie. Ce ne sert pres 


une inee tâche. 


+ À + 
Pour ce qui regarde les Cana- 
à Otta- 
jwa, ne leur a jamais paru hostile. 


! 
î 


intelligence as Quelles sont ses idées précises sur 


ce brillante. M. Martin. depuisila question bilingue.—qui se pré- 


une couple d'années, faisait parles 


quelque peu de lui. dans FOnest. 


connue successeur probable de M. 
n temps où !ÇU toute son instruction dans FOn- 


politiques de Ia Sas- tario et ue sait pas le français vaut 
atérent. il fut ques- d'être signalé. comme indice pos- 
On. 


Seutt. T'an dernier. à 
Îes -cundales 


katchewan el 


tion de la démission de M. Seott et :sible de sa tournure d'esprit. 
[l . . La 
t Mar- sait aussi que lors du débat sur la 


de la formation d'un cabine 


! : 4: 
tin. M. Martin déclina alors cet question Dingue 
Ti ne doit 1916). anx Cominunes. 
auourd'hui avec totalité des députés hhéraux 

] i c nu 
n la:l Ouest ont formé bloc contre Ta dard. 


honneur dangereux. 
pas lacrepter 
grande hâte piisque aussi bie 


lcile de le dire. Le fait qu'il a re- 


(10 et 11 mai 
la presque 
de 


: = on res :Moile di ‘est 1 apointe, avec le nrinistère. 
Situation reste difficile si elle n'est motion Lapointe, avec le nrinistére 


pas compromise. 


encourir l'hostilité des hôteliers qui jdn b 


T1 sv a aussi à let que ce groupe est un adversaire 
Mais M. Martin. comme village. 


ingeuisme. 
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Car Ja Saskatchewan. 


--ente dans Île régime scolaire de la ; 
:Saskatchewan.}t est assez diffi- : 


(Blaine Lake)}—Ch leolis ne sont pas suffisamment bien 
rempaquetés par les envoyeurs. 


ens. le dommage est dû an fait que les 
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Le public est. en conséquence, aver- 
u que les colis à l'adresse de prison- 
niers de guerre, s'ils ne sont très soi- 
empaquetés. arriveront 


1 


gneuseient 


Î 
profis aux destinataires. ! 
On ne devrait pas se servir de boîtes 

i VALUE À 


| une tant 


1 
et une simple, 
| 
Î 
| 
Pour le pain et les gateaux, Cest notre 
É 
{ 


feuille de papier gris ordinaire ne sau- 
vait donner une protection suffisante. 
De plus. il est important. même lors- 
qu'on se sert de matériaux tels que 


ceux recommandés. de voir à ee que kil Le meilleur élérnent 
nmuneuse farine de première qualité 


qu'il ne puisse <C déranger pendant Île 
rraneit,. Jes manières suivantes d'em- Embpire Patent 
paqueter Sont à recommander :-— 

De fortes boîtes en carton dou- 


Cook’'s Pride , 
Vous verrez quechaquesac donne beau- 
raup plus de pain ut de biseuits; bien 
bluñes, d'un wout délicieux et pur, que 
toute autre jurine en vente. On oublie 
le prix mais on se rappelle ln qualité 
de notre furine. : 
THE ONE NORTHERN MILLING Co. 
CaAsIER Posrar 238. 1668 RUE 0. 
J. H. HALLAM 


: 
ble ou en eurton paille, de préférence 
celles faites de enrton plissé et avant 
ues rebords qui couvrent complètement 
les votés de boites. 

(2) aves boîtes en fer blane. conne 


ecles qui servent à l'empaqnetage des || Per. 212 


.piseuits. 

(31 De: boites fortes. en bois. 

(3) Plusieurs plis de gros papier 
u emballage. 
Les aantorités  brianniques 
« les colis emovés à des prisonniers 
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disent | 


LT 
de guerre en Allemagne ne doivent 
pax être enveloppés d'une couverture 
de toile. de ealicot. de canevas on d'au- 
tres tissus semblables, 

-0 


et Canada 


Uu service de bateaux fonction 
mera pendant Fhiver entre Saint i 
INazaire ct Halifax T1 y euru un 
départ par mois La nouvelle H- 
.gne réduira le prix et la durée du 
‘transport entre les deux pars. 


TOMBALES 


Prix de 510 
et pius 


France 


SASK. MARBLE and 
CONSTRUCTION 
C0., LTD 


em 
icielle de la Saskat- de Costumes de Soirée par- 
: Gazette Officiell rm = dessus, de tapis, drape- 
chewan ns rie, etc. 
nu NETTOYAGE 


ù 


MM. Théodore Boudrean. de 
Triple Lake. et Téonidas Tanglois. 
‘de Marcellin, sont nommés ju£es 
de paix. 

1. —Les districts scolaires suivants 
‘sont antarisés à emprunter: Quim- 
per.$1.200: Plessis, $1,500 : Tessier 


.Occupez-vous.…. 


.de votre construction 
. maintenant que vous 
en avez le temps. 


83,600: Péronne, $1.800; Cut ; DEPOTS À 
‘Knife. $3.000: ich, 100: Dol- [M ‘Prince-Albert et Hoey 
$1.500. ‘ 


MéDiarmid Lumber Co. 


17ème rue Ouest, Tel. 715 


sous le 
incorporée 


—Ta localité connue 
nom de Richard est 


| 


.&@æ Téléphone 


2562 


MONUMENTS er PIERRES 


Catalogue gratis 


119, 8e Rue Est 


_« 


Cartes Protessionnelles ‘ 


MÉDECINS 


Dr F. Lachance 


DES HOPITAUX DE PARIS 


CHIRURGIE 
ET MALAUVIES 
DE LA FEMME 


| SPÉCIATATÉS: 


2584, Avenue du Portage 
 WINNIPEG, MAN. 


Consultations de 2 à 5 PAU 


Visite à l’hôpita! de St. Boniface tous 
les matins. 


| 


EL. A. GIROUX 


de-la société légale 
BISHOP,GIROUX & COULTER 


Avocats et Notaires 


Edifice 
EDMONTON 


de la Banque Molson 
ALBERTA 


Dr. LAURENT ROY 


des Hopitaux de Paris 


Spécialité: Maladies de la 
femme 


12, Canada Life Building 


llème Avenue 
BUREAU 
Telephone 2518 


| 
! 


Residence, 2407 


REGINA, Sask. 


——. 


Dr C. R. PARADIS 


Autrefois de Londres et 
l’hopital Necker de Paris 
Spécialiste en chirurgie générale 
et maludies de la femme 


Edifice McAra et Wallace 
1855 rue SCARTH, (premier étage) 
Telephone 4605 
Residence 2039 rue Robinson 
Telephone 4606 
HEURES-—de 9 à 11 a.m. de 3 à 6 
p-m. et de 7 à 8 30 pin. 


REGINA, Sask. 


| 
| 


il 


| 
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Dr Martial LAVOIE 
HOWELL, SASK. 


TÉLÉPHONE 1032 


Dr. JOS. BOULANGER 


Des Hôpitaux de Paris et de 
Lonäres 
Ex-Interne de l'Hôpital de la Misé- 
ricorde de Montréal 
(Chirurgie, Gvnécologie, voies uri- 
naires) 


Bureau et Donricile: 
1001 AVENUE JASPER 
{Près du Bureau de Poste) 
EDMONTON. ALBERTA 


Poole Construction Go. Ltd 


GONTRAGTEURS ET INGENIEURS 
BUREAU : 


Saskatchewan Co-Operative Building 
REGINA, Sask. 


Partridge Bros. 


Piomberie et appareils de 
chauffage.-- Ouvrages de 
métal en feuilles 
l'éléphonez au No. 3008 lorsque vous 

avez des réparations à faire. 
Île rue Ouest 
en arrière du magasin Manville 


MAISON DE TEINTURE BELGE 


Dégraissage, Apprêt de neuf 
Lavé à sec 


Henri MELIS 


1e Ave Ouest, coin 14e Rue 


Tél. 2821 
LAVAGE A NEUF 


| 


de. ridegux. couvertures de 
laine. Travail soigné, prix 
modérés. 


DAS 


Nous acbetons du pin (jack pine), de 
l'épinette ou du tremble blanc, 'en tou- 
te quantité. Vénez nous'voir ou écri- 
vez-nous en mentionnant le prix. 


Téléphone 2228 
THE PRINCE ALBERT FUEL CD. LTD 


17ème rue.et 2ème Âve, Ouest 
, “. 4 : 


‘7 


—= 


s 


| . Cartes Professionnelles | 
EEE 


Télephore 337  … Casier Postal 535 


A. E. Philion 


Avocat et Notaire 
Ch. 7: Banque d’Hochelaga 
Avenue Centrale. PRINCE-ALBERT, Sask 


Succursale à Marcelin 


x = menant 
J. M: RENAUD 

NOTAIRE 

Assurance sur le feu 

Achat et vente de terres 

Succursale du bureau duvocat de 
. À. E. Philion 

MARCELIN, - 


SASK. 


J. A. BEAUPTÉ, B.A. J. MONDOR, B.4 


BEAUPRE & MONDOR 
AVOCATS, NOTATRES, ETC. 
BUREAU 


Charobre 512 Edifice Mcïntyre 
T6. Maïn 1554 WINNIPEG, Man. 


| 
} 


J. E. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


ROSTHERN, Sask. 


Gradué de l'Université Laval de Québec 


LINDSAY & MUDIE 


AVOCATS, PROCUREURS 
E1 NOTAIRES 


Bausse de la Banque d'Ottawa 
PRINCE ALBERT, 


Sask, 


MURRAY & GAUDET 


AVOCATS PROCUREURS ET NOTAIBES 


Ch. % et 9 Banque Impériale 


PRINCE-ALBERT 
(On parle français à nos bureaux) 


J. E. FORTIN 


ARCHITECTE 
+ 


CHAMBRE 403 


Batisse Kerr 
RÉGINA, 


_ MARCELIN 


Bois de construction de toute sor- 
te. Beau bois de Cuiommie, rurtes, 
Chassis, Papier à Couvertures, 
(dalles), Pieds d'escaliers Eonrnés 
prêts. 


SASKATCHEWAN 


É 
1 


| 


Conditions facites. 
Venez me voir à mon bureau 


J, À. BOYER 


Propriétaire 


Meïüleurs remèdes 


et moins cher 


Si nos prix n'étaient pas plus bss 
que ceux des autres il vaudrait encore 
la peine de venir acheter vos remèdes 
chez nous. 

Notre principe est de ne vendre que 
de remèdes de première qualité, et tou- 
tes nos affaires se maintiennent sur 
cette base. 

1 De plus, comme nons vendons beau- 
!coup nos remèdes n'ont pas le temps 
de vieillir. 

Dussiez-vous payer plus cher que 
vous y regagheriez enCure mais. 

Vous payez moins cher. 


The Rexall Drug Store 
Chas. McDONALD 


Pharmacien et Opticien 
Avenue Central Prince-Albert 


117, rue Rivière Ouest 
ON PARLE FRANÇAIS 


t 
Le 
véritable 
et seul 
.Authen- 
tique 
Méfiez- 
vousdes 
imita- 
tions 
vendues 
d'après 
les 
mérites 
!. du 
À Liniment 
SA Minarl 

CRE 


: ”, Minard’s 
‘Liniment 
0e Co., Ltd 


+ 


. . Le 4 = 
Chabanel, Isaac Jogues, René Gou- [jours après. à Ja descente des chars, 


Réflexions d“Un Sauvage” 
QUE SERA L'AVENIR ? 


Les prophéties non authentiques postérieures aux temps apostoli- 
ques, et gttribuées à tort ou à raison, à divers saints personnages, COTrO- 
porent merveilleusement ce sens que Je donne aux prophéties authen- 
tiques de PAncien et du Nouveau T estament. | 

Je dois vous avouer, d’abord, que jusqu'à ces derniers temps, je ne 
croyais guère à la valeur de toutes ces prophéties, non contenues dans 
Ecriture, j'étais beaucoup plus porté à en rire qu'à les prendre au 
sérieux. Maïs les événements actuels sont arrivés SL juste, au moment 
et de la manière annoncés, que je ne crois plus possible de ne pas tenir 
compte des prédictions de l'avenir contenues dans les mêmes prophé- 
ties. Or. toutes sont d'accord pour nous annoncer, après la série de guer- 
res et de bouleversements que nous traversons, une longue période de 
paix et de ferveur religieuse. Quelques-uns précisent même: la destruc- 
tion du Mahométisme, la conversion des Juifs, et le retour à l'unité de 
foi des hérétiques et des schismastiques. 

Je sais bien qu'il y à la prophétie du Moine Malachie sur la suc- | 
cession des papes; laquelle, javais coutume de traiter avec le même 
dédain que les autres. Mais, sa désignation du pape actuel, par “Religio 
depopulata” concordant avec l'élection de ce pape juste au commence- 
ment de la terrible guerre qui désole et dépeuple le monde, ne me per- 
met plus de continuer à voir là un simple effet du hasard, comme je 
m'étais ohstiné à le faire pour “Cruz de Cruce” ; “Lumen in caelo”, et 


“Jgnis nrdens-”’ T] faut, de toute évidence, prendre cette prophétie au | 


sÉrIEUX. . 

Or. d'après elle. il n’y aurait plus, gi je ne me trompe, que six 
papes À venir après le pape actuel. Ce qui en mettant les choses au 
mieux. ne donnerait guère qu'une centaine d’annécs d'existence à 
notre prétentieuse humanité, si la fin du monde devait arriver pendant 
le Pontificat du sixième pape. 

Muik.il faut remarquer que Malachie commence l’énumération des 
panes à la période décadente du Moyen-âge. I1 semble done que sa 
prophétie se rapporte aux siècles de décadence, à l’épanouissement du 
claaque d'erreurs et d'impiété qui en a été la conséquence et aux chi- 
timents que ces crrrours ef ces impiét's ont attirés sur le monde. jusqu’à | 
ja période de régénération. Arrivé à, à la facon des anciens prophètes. 
\fatachie saute brusquement de la fin des troubles actuels. à la période ! 
similaire qui dait se reproduire à la fin des temps. Car, il est évident | 
aw'entre l'avant-dernier pape de la prophétie et Pierre Romain. il va 
un hiatns. Les choses semblent revenues à Fétat normal et brusqne- 
ment, nous arrivons à la fin du inonde. punition, nous dit Malachie. 
des abominations des hammies. ‘ 

Or, d'autres prophéties nons annoncent qu'après les temps de désa- 
lation que nous {riversonr, Fhumanité domptée par le châtiment, 
trouvera, avee une ferveur inconnue des âges anférieurs, nine paix 


et une prospérité remarquable: mais que, 


temps, les méchants ne disparaitrout point comr'etement de dessus la | 


inême dans ces neureux [lons MX. 
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pil et Jean de la Lande, tous de la 
Compagnie de Jésus, qui ont trou- 
vée la mort sous les coups des sauva 


roïque entre toutes des missions de 
la Nouvelle France. 

Dans ce décret d'introduction, 
l'Eglise présente à notre admira- 
tion et à l’admirationn du monde 
ces hommes illustres par la sainteté 
et par leurs vertus, F honneur et la 
gloire de leur pays”, qui, “les yeux 
fivés sur l’auteur et le consommra- 
teur de la foi, Jésus. ont ensemen- 
cé, par la parole ct par l'exemple, 
le pays du Canada et l'ont arrosé 
de leur sang’ Œlle y offre aussi 
aux regards du monde cette Eglise 
du Canada, qui, pleine de recon- 
naissance et d'allégresse, attribue 
en grande partie, à leurs travaux et 
à leurs souffrances cette fermeté 
dans la foi et cette observation de 
la discipline chrétienne dont elle 
s'est vue ornée et enrichie, depuis 
leur temps jusqu'à nos jours.’ En- 
fin, elle rappelle cette “loire nnti- 
que et vraie dont la mère-patrie, la 
France—prisca mater Gallia, —* 
resplendissait aux veux du monde, 
“aux temps heureux où, profondé- 
ment attachée à da foi catholique et 
au Siège À postolique. elle envoyait 
en Nouvelle-France. et en d'autres 
régions, ses fils missionnaires.” 


PE 
ges, de 1642 à 1649 à l’époque hé - can couple. M. Juseoh Hamelin nus | 


GRAVELBOURG Sask ts la dépouille mortelle jusqu'à sa | 
, Le 


M. J. A. Piehé vieut d'entrer dans si 
On devrait dire plu- 
tôt dans son chätean, Mais connais- 
sant la modestie de nos braves habi- 
tants: ils se contentent de dire maison 
avec tont le confort et les commodités 
désirables. Cette nomelle bâtisse fait 
non seulement honneur au propriétaire 
Guav. 
De à les mêmes ouvriers, sous Ja con- 
duite de notre habile entrepreneur ont 
entrepris la restauration de la premië- 
re maison de l'un de nos premiers co- 
Aussant, arrivé à Grael- 
bourg en 1907. Le luxe que se donnent 
nos fermiers eat Le résultat sans doute 


nouvelle maison. 


mais cusel à l'entreprencur AM. 


terre: ils seront vaineus et peu nombreux, mais dans l'ombre, ils con- Lun dur labeur, mais aussi de la bon- 


tinueront leurs intrigues et leurs menées ténébreuses, comme consc- 
auonce de quoi, il + aura probablement une nouvelle Renaissance (de 


la barbarie}. une nouvelle Réforme à l'envers: de nonveaux principes | 
de 9. un nouveau Progrès à reculons, une nouvelle civilisation à la | 


Prussienne. et un nouveau clonque, qui amènera cette fois. le châtiment 
suprême et le eataelvsme qui mettra fin à l'existence de Fhumanité. 
Et ce sera alors le temps de Pierre Romain, dans quelques deux mille 
ans d’ini, 

TL est done pins qué probable que nous ne verrons pas la fin du 
monde. Nous ne viverons probablement pas d'avantage la période de 
paix et de prospérité qui doit la précéder. Car, avant que le chaox netuel 
sait débrouilié. il s'écoulera, sans doute, un grand nombre d'années ot 
peut-être de siècles. 

An temps du Déluge. il ne fallut à Dieu que quelques jours pour 
rétablir Vordre sur la terre, parce qu'il fit une exécution générale de 


tous les vonpables. Mais au temps de la Rédemption, malgré le sang ; 


divin répandu; malgré le sang des innombrables martyrs qui s’'ajouta 
au sang du divin crucifié pour purifier la terre des abominations du 
paganieme, 1} fallut huit où neuf siècles de guerres, de révolutions et 
de malheurs de toutes sortes avant que Île monde jouit de la paix dans 
la civilisation chrétienne. ‘ 

Ux SAUVAGE. 


_. = nee = 
Un anglo-ontarien défend les |répliqua M. Martin, impassible. 

Canadiens-français “Combien de chances leur 
faut-il?" dit un troisième, près de 
l’estrade. 

_“Tls ne sont pas anglais de 
naissance, comme vous tous,” ré- 
partit M. Martin. | 

—“Œ£h bien! ils sont sujets bri- 
tanniques et sont soumis à la do- 
mination anglaise depuis plus de 
100 ans,” s'écria un frais émoulu 
d'Angleterre, avec un accent an 
gais fortement prononcé. 

A cela, M. Martin répondit: “fl 
n'appartient à personne d'entr 
vous Anglais ou Canadiens, qui 
n'êtes pas encore enrôlés, de révo- 
quer en doute la loyauté des Cana- 
diens-français. Tout Anglais où 
Canadiens qui parle avee insolence 
des Canadiens-français est un traî- 
tre à son pays, parec que ses diatri” 
bes ne tendent qu'à soulever les 
inimitiés de race chez le peuple ca- 
nadicn-français du Québec.” 

Ces courageuses paroles font 
honneur à celui qui les a pronan- 
eées. 


La mission ontarienne a produit 
quelques résultats appréciables, à 
en juger par certaines manifesta- 
tions de sympathie qui se produi- 
sent actuellement dans la grande 
province anglaise. Récemment en- 
core, M. Kirwan Martin, qui fit 
partie de cette mission, défendit 
courageusement l'attitude des Ca- 
padiens-français au cours d’une as- 
semblée de recrutement à IHamil- 
ton. 

À peine cut-il prononcé quelques 
parules favorables à l'adresse des 
Canadicns-français, qui avaient 
fait noblement leur devoir, qu’il 
S’aperçut que la haute opinion qu'il 
avait d'eux n’était pas partagée par 
ja foule qui l’écoutait. Cependant 
il eut le courage de dire que si les 
Canadiens-français étaient traités 
avec bienveillance, ils répondraient 
à l'appel du drapeau en aussi grand 
nombre que les citoyens des autres 
provinces, - 


0 
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Cette dernière déclaration soule- 
Ya une tempête de protestation que 
L président de l'assemblée s’effor- 
Sa vainement d’apaiser. 

4 : e -. 

—"Tes Canadiens-français sont 


Nos martyrs canadiens 


Un décret solennel de la Sacrée 
h Congrégation des Rites, daté du 9 
des Tâches!” s'écria un quidam du |août dernier, et approuvé par Sa 
centre de Ja salle. Sainteté Benoit XV, introduisant 
—Non, ils ne. le sont pas”, ré- officiellement la cause de béatificar 
? liqua M. Martin. ° “tion ou la déclaration de martyre, 
—“Pourquoi ne s’enxôlent-ils [des Serviteurs de Dieu, Jean de 
Ps? cria un deuxième. Brébœuf, Gabriel Lalemont, An’ 
—"Donnezleur une chance!” joine Daniel, Charles Garnier, Noel 
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IO. Rinfret. En peu de temps, par sa 


ne conduite de leurs affaires avec un 
esprit d'initiative surprenant. 

La récolte des pommes de ierre est 
très abondante cette année. M. Jobn 
Pelletier a récolté 300 minots. Sa gran- 
de rave est pleine et il se trouve heu- 
reux d'en donner à ses amis de Ja ville. 

Après une longue maladie de plu- 
sieurs mois, malgré Je dévouement et 
les soins des docteurs ct de sa dévouée 
femme notre regretté ami Arthur 
Amyvot vient de rendre le dernier sou- 
pir mereredi à 11 heures du matin. La 
mort ne l'a pas surpris, car il était 
bien préparé pour le grand voyage de 
l'éternité, Il répétait souvent durant sa 
maladie “puisqu'on doit mourir un 
jour. j'aime autant mourir jeune”. 
Nous offrons à Madame et à la famille 
nos condoléances. 

M. ‘Arthur Amyot. était à Gravel- 
bourg depuis plusieurs "années. Il à 
connu. lui aussi, les dures épreuves des 
premiers colons établis loin des che- 
mins de fer. Sobre et économe, il rêus- 
sit très bien sur sa terre. Maïs sa san- 
t6 ne Jui permettait pas de continuer 
plus longtemps ces pénibles travaux 
de la ferme. Après avoir patenté son 
homestead il entra au magasin de M. 


droiture et son tact il ent 1a confiance 
de son maitre et la sympathie de touf 
le monde. 1] était aimé derrière son 
comptoir, toujour d'une humeur égale 
ret avenant. plaisantant également bien 
dans les deux longues. La fanfare perd 
aussi. en lui, un musicien et un ami. 
M. Arthur Amyot était membre de la 
St Jean Baptiste. 

La St Jean Baptiste donnera une 
soirée dramatique et musicale dans les 
premiers jours de décembre. 

Un comité de dames vient de se for- 
mer pour entreprendre un bazar. Nul 
doute que comme par Île passé le succès 
couronnera leurs efforts 

Le comité se compose de Mme J.-B. 
Michaud, présidente; Mme A. Aussant, 
vice-présidente: Mme W. St Germain, 
secrétaire : Mme ©. Rinfret. trésorière. 

Avec la persévérance et le courage 
dit-on, on vient à bout ‘de tout. Notre 
pionnier et ami M. E. Cardinal qui con- 
nut Ini aussi les dures épreuves des 
colons vient de restaurer sa première 
maison. Nons nous réjonissons avee li 
du confort qu’il se donne ef qu'il a bien 
mérité. Il serait à propos de rippeler 
que M. E. Cardinal fut l'âme de T'Ass0- 
ciation St Jean Baptiste” de Gravel- 
bourg et président durant plusieurs an- 
nées. charge qu'il remplit aver hon- 
neur. | 

Le 27 octobre dernier le soleil s2 Je- 
va plus radieux que d'ordinaire eur 


Gravelbourg. Un vrai soleil d'Austerlitz L 


comme si quelque chose de grand al- 
Jait s’accomplir.Un de nos propriétaires 
citoyens nous quittait précipitamment, 
mais ne disait rien. Il partit donc, 
rien ne pouvait le retenir, ni le retar- 
der. Une joie secrète se révélait en lui, 
Une certaine tristesse déjà s'était &m- 
parée de ses amis. “Sristesse bien cour- 
te qui tourne en joie, quand, quelques 
À : n 


[nous apercumes une éléganie dame 

appuyée sur le bras de notre aimable 
it satriote. Prévovants les armis fi. 
irent tomber une pluie de riz sur le nou- 
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BANQUE D'HOCHELAGA 


Capital autorisé, $4,000,0€0.00 Capital payé, $4,000,000.00 
Fond de réserve, 53,700,000,00 


D DR D 


ait quittés pour ailer se marier. Nos 
iueilieures vœux et ir plus cordiale 
bienvenue à Mme Hamelin. 

Énccie de ces sur prises. DEPARTEMENT D'EPARGNE à louies les succursales et 
N'aivrauces. | intérêt payé aux taux les plus élevés, deux fois par an. 

le 25 octobre M. et Mise LE. Mi- EMET des LETTRES de CREDIT CIRCULAI- 
chavmd une fille, baptivée Marie ‘ean- | RES pour les voyageurs; ACHETE traites, 
ne Alive Parrain et Marraïive: M. ct argent et billets de banques des pays étran 
Mme E. Dorais. gers ; VEND des chèques sur les principales 

NC ct Mme D, Samnoïsette 3 ua villes du monde ; S'OCCUPE avec efficacité 

. e Viennent de de collections à faire dans n'importe quel 
faire baptiser un garçon qui recut les endroit du Canada et des Etats-Unis. 
noms de Joseph-Roland- Leopold. Par- OUVRE des COMPTES CONJOINTS au non du 
rain et marraine M. Léopold Samoinel- M: li ou de la FEMME de sorte que l’un ou 
te et Mlle Dorilla Arguin. . Fautre peut transiger les affaires de ban- 

M. et Mme E. Lavigne viennent de que, Ceci est très avantageux en cas de 
faire baptiser un garcon nommé déces. 

Joseph, Mare, Gérad. Parrain et mar- 
raine, M. Jeffrey Déshaies et Mile Ber- 
the Deshaies. oncle et tante de l’en- 
fant. 

Décès. 

Comme la plupart de nos braves ha- 
bitants, après bien des labeurs et des 
privations M, E. Lavigne voyait aujour- 
d'hui sur ses zdffaires et l’aisance 
semblait venir récompenser ses efforts. 
Quand une nouvelle épreuve bien dure 
celle-là, vient s'abattre sur lui. Après 
une courte maladie son épouse le quit- 
tait pour un monde meilleur. Elle lais- 
se pour Ja pleurer un époux et, plu- 
sieurs jeunes enfants.Nos sympathies à 
la famille si cruellement éprouvée. 

Les funérailles de notre regretté 
ami M. Amyot eurent lieu le 28 octo- 
bre. Les directeurs fle la St Jean Bap- ! 
tiste assistaient en corps. Une foule 
nombreuse d'amis ont tenu a accompa- 


MONTREAL. 


Auîres succursales à 
l'ouest de Winnipeg 


_— 


GRAYELBOURG, Sask, 
G6.-P. dessoy, Gérant 


Edmonton, Alta 
Alex Lefort, Gérant 


St Albert, Alta 
JR. Gadoury, Gérant 


St-Paul-des-Mélie, Alta 
C. Lessard, Gérant 


Toutes transactions par la poste reçoivent une 
attention minutieuse et empressée. Un comp- 
te de Banque s'opère facilement ‘par malle. 


AGENTS aux ETATS-UNIS, en FRANCE, en ANGLETERRE, en ITALIE et Ailleurs 
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Succursele - PRINCE ALBETT, Sask. 
JE. ARPIN, Gérant 


tt 
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‘Capital Plumbing & Heating Co. 
A. ST-PIERRE, Gérant 
Installation de Système de chauffage à l'eau chaude 


ou à Vapeur.—Ouvrage général de plomberie de : 
toutes sorte exécuté avec soin et promptitude.  :-: 


Estimés gratis sur demande.—Travail garanti 
1436 Elphinstone, Tel. 5104, REGINA, Sask. 


REFERENCES 
Hopital des Sœurs Grises de Régina, et M. l'abbé Gravel, Gravelbourg. 


RES 


dernière demeure. 

Mie Anna Lebhel. de Cantal est en 
visite “hez sa sœur Madarne À. M. Du- 
nan, 


Provincial Teachers’ Bureau 
J. À. LAPORTE, Gérant 
EDIVICE, CATHOLIC CLUP 


REGINA, Sask., - 


Collège d'Edmonton 


1865. HUE CORNWAIL 


Téléphone 2115 


dirigé par les 
PERES JESUITES 


| 

\ 

| 

| 

| 

| urean exclusivement consacré aux instituteurs, institutrices et 
| aux Commissions Seaiires Catholiques. 

É 

| Nous avons besoin immédiatement d'un grand nombre dinstitu- 
i 

| 

Ï 


teurs ot institutrices enseignant les deux langues. Enregistrez-vous 


l'ours classique et cours L CS. 
Nous avons un bon choix à vous soumettre. 


covemércial, — Prépure à 
| | toutes les carrières : sncer- 
douce, droit, ete, et conduit 
à l'immatriculalion et aux 
| deyrés de bachelier —Pros- menant = 
peclns el rénseiynements : Prince Aïbert F'lour Mills 


| 
a 
“WOMAN'S RIGHTS" “NEW:ERA : 


Rev PERE RECTEUR La meilleure sorte de farine en vente 


Collège des Jésuites THE K{DD MILLING COMPANY LTB. 


- PRINCE-ALBERT 
Edmonton Alberta 


avec nons, 


Toutes informations gracieusement fournies sur demande. 


MESSIEURS LES COMMISSAIRES ADRESSEZ-VOUS A NOUS 


Lena ane caen amener me 


; 


Here Rue Ouest, 


pi 


Sands 


+ Compagnie Canadienne 
de Colonisation, Ltée 


CAPITAL AUTORISE - - - - - - - $500,000.00 


Siège Social: - - - REGINA, SASK. 


EDIFICE DU CLUB CATHOLIQUE 
1863 Rue Cornwall 


Compagnie Co-Opérative fondée dans l'intérêt des catholiques de la Saskatchewan. 


Demandez notre prospectus et nos imprimés. 


. | 
J. A. LAPORTE, Gérant. 


Lin bon placement 


LES PERSONNES QUi, DE TEMPS A AUTRE, ONT DES FONDS À 
PLACER PEUVENT ACHETER AU PAIR DES 


OBLIGATIONS DU GOUVERNEMENT CANADIEN 


AU MONTANT DE S506 OU DE MULTIPLES DE CE MONTANT. 


Capital remboursabie le 1er octobre 1919. : 

Intérêt payable semi-annuellerent le ler avril et le ler octobre, par chèque (payable 
au pair sans frais de chänge dans toutes les banques à charte du pays) au taux de 5%, par 
an à compter de la date de l'achat. | . ue 

Les porteurs de ces obligations auront le privilège de les offrir au pair plus j’intérêt 
comme équivalent d'espèces en règlement d'obligations qui leur seront attribuées sur leur 
souscription à tout emprunt de guerre que Île gouvernement canadien pourrait mettre sur le 
marché, à l’exclusion seulement des bons du Trésor ou autres valeurs d'Etat de courte 
échéance. . 

Les fonds de ces obligations ne peuvent servir qu'aux fins de guerre. . l 

Une commission d’un quart d'un pour cent sera payée aux courtiers réguliers d’obliga- 
tions et de valeurs de Bourse, sur les allocations qui pourraient Leur être faites de ces obliga- 
tions à la suite de demandes portant indication de leur qualité officielle, 

S'adresser au sous-ministre des Finances à Ottawa pour les formules de demande. 


- 
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| La guerre au jour le jour 
== 


MERCREDI 1er NOVEMBRE :; pent et oppriment le pars qu'ils ternelle n’est pas le français. 


En Transylvanie—Les Rou-,.1ennent d’ériger eu royaume avec 
mains ayant l'avantage actuel de 
fortifications préparées avant la 
guerre maintiennent les hauteurs 
au'ils occupent où même repous- Iplus, les Roumains ont repris l’of- 
sont avec succès l’envahisseur. :fensive. L'armée de Mackenzen 
Hans la région de Jiul ils ont :en retraite brûle les villages qu’elle 
capturé 600 Ulemands avec quau- | quitte. 
üité de matériel et ont fait reculer| Sur la Somme.—Les Allemands 
les Teutons. La même chose a eu font repris le terrain perdu par 
liou à Campulung où 4 bataillons ;cux à là butte de Varlencourt. 
ennemis ont été annihilés ! Une violente attaque allemande 
Les Allemands ont enregisiré un ‘entre Sailly-Suillisel et le bois de 
succès au sud du défilé de Rothen-|St. Pierre-Vaast a été repoussée 
thurn, par la capture de deux vil- |par les Français qui ont infligé de 
lages avec une avance de 11 milles | lourdes pertes aux Allemands. 
en territoire roumain. ‘ À Verdun.—Les Français 
Sur la Somme. y a eu des (repris Damloup. 
autaques à Courcelette, à Les Bœufs ‘ MARDI 7 NOVEMBRE 
par les Alliés Les Allemands: |. le tro ais TI nv 
An: attaqué à Sailyr-Saiilisel. | Sur le front français— YA 
° engagements d'artillerie, 


S des 

Sur merLe Deutchland est de A6 € D, ? 

: _ niv ‘bien que l'officiel allemand ne 
gouveau arrive 


à New-Eondan: 
auiourd’'hiu. en j : 
Des vaisseaux de transport grecs | LOIMmhTEnses attaques françaises ct 
anglaises. 


sont torpilcs par les sous-marins! ., . _ 
P d.cs allits ont pris 17,582 soldats 


‘kaiser, 


ont 


alemanss. 

a Men utrir 
du couvernemunts des 
le Vus: 


into a debian des exp trs 
Procauudiatee à DA joraaene, 
JEUPT 2? NOVEMRRE 

Srinme.tes ; . ne eue Le 
unt fait une attaque de peu d'im : Roumains ant repris l'imtiative ot 
Lè € ii L 5 À re La a Ta a 
nonouce entre Les Bœufs et Ran ‘combattent avec succès les troupes 
LroPtr ire ? «CS Œ ni i Te 
: Li .. ‘teutonnes de Mackenzen. 

De ‘eur cûté les Franents teutonnes de fackenzen 


ONE ais * : : 
+ 2... ÆEn Transylvanie.-Les 
éominencé dontamer Île bois 31 u ‘5 


Le ens à 
l'attention 
Etars-Unis. 


<ive de la Sonime, 
Ts canons de campagne, 130 ca- 
nons de haut calibre. 21% mortiers 
ut OST mitrailleuses. 

Dans le Dobrudja.-La nouvelle 


Le calinet à 


Sur la 


an: AIe- 
RAR \anst. Us ; : 
En Pair Deux avions ennernis : CAN de Tulghes, mais annoncent 
n —— i ns PAS _ 
2 Par. 20) vance dans la rérion du dé- 
ont té détrinits, Pendant que les re Ron dans la région dn de 
‘ , t ns a s 
avions éciaireurs français font des : © FE RO 2entpurn. 


recannalssances hardies chez l’en- 
5 où ds sèment Ja terreur. les LE JU 


2O—- - 


GEMENT DU CON- 


Jisstiti 

avions de combat et de dectruction SEIL PRIVE 
Jéunisicent des rdnts finportants . none 

ak . : se os ds l Suite de la lèr par j 
mt uni des désats 1rû8 ours aux 


‘yyennant certaines restrictions, 


Ji 
L être donné 


jigrne traine, aux stations et : : 
anvs, Aux Frains, AUX FAÜNNS enseignement doit 


Dans le Dobrudja,—Une fois de 


icese d'annoncer la défaite de trés: ; 
:turel acquis à la population de lan- | 


iwutons denuis le début de Foffen-, 
1,449 officiers. : 


_. se confirme de plus en plus que :. 
Anolais : i 


tinands admettent un recul dans la: 


langue, mais il ne faut pas oublier 
que, bien que la majorité des con- 
tribuables soutenant les écoles bi- 
lingues séparées d'Ottawa est de 
langue française, il y a’ d’autres 
contribuables dont la lingue me 
e 


fait à sans doute causé de grandes 


dynastie et arrnée contrôlée par îe difficultés pour ce qui est de régler 


justement entre les divers habitants 
la rivalité naturelle qui existe au 
sujet de la langue d'instruction 
à employer, et le soin avec lequel 
on a considéré cette difficulté res- 
sort du rapport de grande valeur 
publié dans je dossier et sur lequel 
Leurs Seigneuries attirent l'atten- 
tion. 


; Sauf sur l’approbation de l’ins- 
pecteur en chef, dans le cas des 
élèves, au delà de la classe 1 qui ne 
peuvent parler où comprendre l'an- 
glais. il existe des dispositifs pour 
permettre un cours spécial d’an- 
glais aux élèves de langue fran- 
caise et donner l’enseienement du 
| français coinme sujet d'étude dans 
iles écoles publiques et les écoles 
séparées. 
:. M. Belcourt allégua que règle- 
| menter ainsi l’usage de la langue 
française dans les écoles séparées 
‘constituait une entrave et que c'é- 
: tait incompatible avec le droit na- 


‘oue française ef que celte inter- 
svention ne peut se combattre à 
.moins que ce droit ne soit un de 
ceux garantis par l'acte de 1867. 

Leurs Seigncuries ont déjà ex- 
prime l'avis que les gens unis en- 
“<emble par Ja lagnue et non par les 
‘liens de la foi, ne formaient point 
june clusse de personnes, au sens de 
.cet anvte Si l'opinion adverse 
était acceptée. l’on ne voit aucune 
“raison pourquoi une plainte simi- 
‘aire ne serait point portée par les 
‘narents de langue anglaise dont les 
enfants reçoivent Pinstruetion dans 
les écoles catholiques séparées. 

. ce sujet, il est intéressant de 


mentionner que le seul article de; 


‘FActe de FAmérique brifannique 


du Nord qui traite de l'emploi des : 


langue française et anglaise, n’a 
aueun rapport avec la question de 
l'éducation et il a nn tont autre ob- 


4, 


Il autorise F'emnlai, soit de: 


$ 


ATTENTION! 


1 
| 
| 
| 
| 
| 


la Janoue française soit de la lan-: 
eur anglaise dans les débats aux : 


“hombres du parlement dn Cona- 
da ut aux Chambres de la lésisla- 
ture de Québec: 1l autorise aussi 


es contribuables des écoles catha- 
liques séparées d'Ottawa. manque ‘affirmation 
de remplir ses devoirs au sujet des  pulante ne 


it nes siens te ne none are u 2: H 
PRIE : _ n Ytanose Soit en français soit en anglais, es Fompioi de lnue des doux lancues 
En Rrormense TU semilerait commiceaires dés écules stpurces | dus perse s et dans tnutes ! 
au de Thenuuine pourcgivent sunt également teuus d'obéerver le, PAT PUIS DERRONNES € dans Ioues 
AUTOS NS oo La tprrant _ A ue piaidoiries ent foutes procédures; . 
dense ou ees dons a ste de la PSE hour de mére nature aec- squitns devant tout tribnpal où: 
pie Jiut, dune ia vaiée de Pra- nt Fes SENTE: PEN ae CUS pat de tout tribunal du Canada. 
' Us CL Qté pas sur le droit ou PTE Le doit tiver une conclusion d: 
hs a boit dure encre & Eu payant par Pate de 1867, PI PIU : ‘ : 
pe de Ur c'estdire le droit où le privilège fi srhce ce ne sors pas on fvaenr. 
Losle freres ensereRur dame uttaché à l'école confessionnelle. de ja honte cs apnelauts, 
eRihlant Legende mire . J€ nbjections soulevées contre fee see cut 
nn jui Lu mins ane ue pu sue istrnctions an QU VCPRETAEN Cr piton de leurs Setunen- 
UT Fe LD ! cntarien €t  dévelonhucs devant ‘yries que dans Ja construction des: 
s'toons mess PS UT tour Seigneurics. n'étuient pas Ce ces et des dortnents qui sont de 
2% fiers mpdan surtont hate sur Palléiae çant eux. les règlements en litige 
VENDREDI S NOVEMBER Hen qu'elles sont préjudiciables en + été dûment faits et approuvés. 
Que de front ataline es Jtr SUCUNE façon à l'ensciunement cor d'après Fantorité du département : 
H ‘ : fe-ssionne}, mais sur une base pius de l'éducation et qu'ils lient aux ter- 


a : tirant 16v a cal} . . A , 
Bons ont ouvert ier nné nou elle large, Leurs Seiuneuries appré- 
offensive contre le cient l'attachement des habitants 
Ceux-ci ont perdu 17.000 hommes 4e langue française envers leur 


Andenne. 
dont 4781 prismmniers  Favurisés 
par ui beau teiphs les Trabens sc 
raent contre les hastense Pete 
sur de plateau de Carsn. 

En  Tronsyleanie—Les Rou- 
muus out remporté queique suc- 
ris le mont Si-: 
rit: is Alenands 
aprouvet Jear avance au sud 4e 


Prédéal, et au <udest du défifé 4e 


X 
Eu 

ÿ? 
HA 


ET DU A 


Mme ERLRY BERGERON 


Y 


res nu buis ct ont 


. . oo a ipuisé CS 
de deuir voté nage, j'ai épuisé mes forces. 


chéentoirr, vis presque invapuble, 
Sur be front russe tes Flusses 

qu charet 7 fois our les pasitions 

allemandes de Narayuka. 

En piece Une cccammenehoe 


sex impertinte a en lieu entre les 


crampes d'estomac, des étouffem 


blesse inquiétente. 


irogues urecque de Véniaiios et 

rellce du roi 
A Ferdun.-tes Afersande ont 
Hé abandonner ie Lort de Vaux de-: 
vaut louerme bombardement des! 
Ls ont fait sauter une 


troupe: 


Français 
partie du fort. inais Îles 
frunçnises ont roconqnis leur ligne: 
entière de défense. ' 

SAMEDI 4 NOVEMBRE 

En Transylvanie—Les Rou- 
taie continuent la poursuite de 
Fennemi en retraite. Ils ont cap-: 
turé 20 mitrailleuse et 435 pri-: 
gonnicr-. 

Sur La Somme.-—La pluie tmnhe 
toujours. Les Allemands ant pé- 
nétré dans les tranchées anglaises 
près de Givnchy mais ont été re- 
poussés aussitôt. 

4 Verdun.—Violents bombarde- : 
ments autour du fort de Vanx et: 
du fort de Douaumont. 

LUNDI 6 NOVEMBRE 

a Pologne.—Aujourd’hui, pro- 
clarnotion de la création du nou- 
veau royaume de Pologne. C'est 
un manifeste des deux empereurs, 
du kaiser et de Français Joseph. 
Æn attendant leurs armées  oceu- 


j 
‘ 
1 
| 
3 
! 
Î 
; 


Trois-Rivières, Que, 


‘Pendant trois ans, par le surme- 


semblait que Ic temps me manquait 
pour mie soigner, uussi un jour je me 
Le mal de 


tête ne me quittait pas; j’avais des 


ds à des gaz ct des moments de fai- 


À ccla s’ajou- 


isient des douleurs dans Îles jambes 


remcde rétablit nra santé. J'en prends 


d temps en temps encerc et c’est 


‘ teujeurs avec grand succès.’ Mmell'épuisement. Cest dans le sang qu’il chande de remèdes au prix de 50c la 
faut trouver le soulagement 2 Ja fatigue.’ boîte, ou six boîtes pour $2,50; elles 
à la dépression, l'accablement et la dé-| 

faïifance,-c'est eu assurant sou abon.| 


Emery Bergeren, 117, ruc StOlivier, 


nues de leurs dispositifs les anpe- 
: lants ct les écoles qui sont sous leur 
contrôle. Te conscillent à Sa Ma- 


Æ 


Ê. 


me 


ents 


faveur. 


Rss 


gite déterminent est un!_ 
ou É 


|tions du Dr Simard sont tout à fait 
gratuites et sc donnent tous les 


I 
SI 


....Ï} n'y a pas de doute qusi 
exuconp dinconvénients tempo. jqne les appelants obcront niainte. 


cl 


+ 


£ 


Savez-vous qu'il y a un 


ATAILLON 


D 
CANADIEN-FRANÇAIS 


Pour nous, pour les Français de France et les Belges ? 


Ce bataïllon a besoin de vous 
Le Canada, notre pays, a besoïin de ce bataillon 


Sous la direction du lieutenant-colonel E. Leprohon, ce régiment est une grande 
famille canadienne où la religion et le moral de nos enfants sont sauvegardés. 


Adressez-vous au bureau de recrutement du 


933e Bataillon à Prince-Albert 


VOLAILLES 


BEURRE DE CHOIX 


OEUFS FRAIS 
LEGUMES 


* chez 


S. FRANCE. 


Rue de la Rivière 
Coin Ze Ave Ouest 


Ver 


C'est 


où on est 


l'endroit 
le 
mieux servi, et 
où l'on trouve 

le meilleur 


choix 


BB ROUS voir 


payant les frais, 


SSIONX GOUVERNEMEN- 
FALE D'OTFAWA 


rires existent si la commision ap- 
“mlante. en tant que représentant fesaent déterminée. 


de pointer Tanpel, les appe- ter les écoles publiques qui leur |! 


MENT CONTRE LA COM-. 


CHARBON 


5 Kardiff, bloc, la tonne... 
1 Kardiff, oeuf. 
à Carbonite bloc 
| a Carbonite poële 
Galt bloc. ... 
: Anthracite poële, oeuf ou noisette 
 Jamarac sec, la corde 


Nous sommes les agents exclusifs pour Îles charbons { 
mous ci-dessus. Le prix est le même que pour les char- 
bons ordinaires. Pourquoi ne pas avoir ce qu’il y a de à 

1 raieux ? 


NORTH CANADA LUMBER COMPANT LTD 


R. À. STEVEN 


RSR TEA T TER 


ASE D RER SN à Jan LES 


; 
d 
; 
ï 
! 
H 
Î 


res connnissions OU Corps de corn 
lit avordés en vertn du paragra- !missaires chargé de Paccomptisse. 
phe 1, clause 35 de T'Acte de l’A-!ment de devoirs publics et qui 
jmerique britannique du Nord, de | “uanquent de les accomplir. 

=. RÉ e ra La . e 

F De | .. De ce qui a été dit, il appert, de 
li rire Soïaneuries ne doutent pas! l'avis de Leurs Scigneuries, que 
lants ol L uin-} l'acte tel que rédigé est ultra vires, 
saut à la loi qui vient d’être fina-! En conséquence, le droit est ré- 
Efles ne peu-:servé aux demandeurs, si locca- 
cependant reconnaître celleïsion s’en présente, d'en appeler à 
que la commission ap-,la Cour suprême d’Ontario pour 
s'expose pas à des pro-| un redressement suivant cet arrêt, 


errf 


droits ct des privilèges créés en sa ! ceclures si elle refuse de remplir les | mais Leurs Secigneuries espèrent 
Le résnHal sera que Îles 
snfants de parents catholiques se- 


qu'il ne sera pas nécessaire pour 


| obligations statutaires ou que, 
les demandeurs de se prévaloir de 


sous ee rapport, elle cest dans une 


nt sous Pobligation de fréquen- | position différente de celle des au-! ce droit. 


fut de l’argent perdu. 


D) 


mandées aux femmes c’est qu’elles sont vraiment bonnes. 


Rime ÆE. BERGERGON dit: ‘Elles m'ont promptemernt 
soulagée puis bientot quérie.?? 


Bime ©. BOUCHE : J’ai pris beaucoup de remèdes, mais ce 

Les PILULES ROUGES furent 

le dernier que j’ai employé parce qu’il fut le 
meilleur et qu’il m’a guérie.”? - 


jours, exccpté le dimnncle. de 9 
keures du matin à 8 heures du soir, 


au No 74 rue Saint-Denis. 


La vérité est que, c'est dans l’orga- 
nisme lui-même et non pas au dehors 
de lui qu'il fant rechercher le remède à 


AVIS IMPORTANT.—Tes Pilules 
Rouges pour Yemmes Pâles et Fai- 
bles'sont en vente chez tous les mar- 


ge sont jamais vendurs autrement 
qu'eu boîtes contenant 20 pilules, 


el 


TONIQUES. 


Mme CAMILLE BOUCIIE 


| 
El 
| ‘avais commencé par perüre l’ap- 


Si les PILULES ROUGES sont depuis tant d'années recorm- |vétit, les forces diminuèrent ensuite, 


puis Le mal de tête s’empara de moi 
ime faisant presque constamment 
souffrir. Une feïblesse d'estomac et 
de cœur me fenuient'sans courage ct 
si nerveuse que je ne dormais pas la 
auit. Le ruatin j'étais faible, pâle 


comme une morte ct iouicurs sur Îe 
point de perdre connaissance. de pre- 
nais {ous Îes remèdes qui m'eivicnt 
enscignés, mais c'était de l'argent 
pordu, car toujours je demeurais dsns 
le même état, 


Les Piluies Rouges 


sais mieux, puis ce fut bientôt ma 
. quérison.. Depuis treis ans j'ai pris 
Si vous ne pouvez vous procurcr,|jes Pilules Rouges de temps en temps 


PAUL Race sables pour me remettre de mes’ fatigues, 
Le , [peur conscrétr mes forces ckmn san- 


Dâles et Faibles, ECRIVEZ-NOUS, : rees 
nous vous les ferons parvenirité et j'y al si bien réussi que je ne 
| puis Zaire aufrement. que dc Îe recom- 


FRANCO. 

Adressez toute c rrespondance : mander aux femmes comme le. mell- 
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO.|eur des remèdes.” - Mme: Camifle 
AMERICAINE (Linétée), 274 ruelBouché, 161, rue Cumberlasd, We 
Saint-Denis, Montréal . : sochet, RL. | 


Louvement de l'A.C.F 
Fi. ouvement € . . e Lo! 
tion, dit-il, est bien établie dans la 
province et fonctionne à merveille par- 
tout. Notre paroisse, qui est l’une des 
plus considérables comme population 
de langue française, se doit à elle- 
même d’y figurer avec honneur. L’ora- 
teur se déclare très heureux de sal uer, 
dans la personne du directeur général 
présent, un ancien condisciple de col- 
Iège et un ancien collègue dans l'ensui- 
gnement. Il lone hantement Pœuvre 
{admirable qu'il accomplit dans l'Ouest, 
.Aepuis cinq où six «ans par Ja plume et 
par la parole. Pour ce qui est du Pa- 
tricte, il est inutile de faire son éloge, 
puisque tout le monde ici le recoit et 
le connaît de longue date. L'’organe 
officiel de l'Association, vaillant, actif, 
toujours sur la brêche, remplit son 
rôle à la perfection. 
Le R. P. Auclair, directeur du Lafrio- 
te et directeur général de l’Association. 
a été le principal orateur de la journée 
En débutant, il dit le plaisir qu'il 
éprouve toujours à revenir à Duck 
Lake, théâtre de ses débuts dans 
l'Ouest. Mais Passemblée d'aujourd'hui 
€voque des souvenirs particulièrement 
| doux. N'est-ce pas dans cette même 
salle que l'Association à pris naissance 
ien 1912? Tous se rappellent le congrès 
de Pnek Take. auquel assistaient des 
représentants de tous les centres fran- 
co-canadiens de la province. Ce fut le 
premier congrès franco-canadien de Ta 


D LEsTIONS ET REPONSES 
: es sont Les conditions léga- 


électeur ? 
itions varient suivant 


Quell 
gs DOUT être 
_Ces cond | 
Le différentes élections. 
Pour prendre pari aux élections 
Mirales el provinciales, il faut 
M igé de 21 ans, être citoyen du 
nada par naissance ou par natu- 
glisation, résider au Canada (élec- 
100 fédérales) ou dans la provin- 
(élections provinciales) depuis 
au ct dans la division électorale 
ï“ trois mois. 
FL Du avoir le droit de vote aux 
ions municipales dans les dis- 
D is raraux, il n’est pas nécessaire 
tre citoyen du Canada, il suffit 
occuper une terre ct de payer des 
ares, même SADS être propriétaire. 
west même pas indispensable 
Métro inscrit sur la liste électorale; 
n peut £0 contenter de faire re- 
Rnnaitre son droit au vote le jour 
be élections. L'inscription n’est 
bligatoire que dans Îles villes ayant 
ù moins 3.000 habitants, | 
Quelles démarches à faire, quel- 


Dr 


n avocat où un notaire public !lappui qu'il recut de la population de 
un :.i Duck Lake. Le résultat de ce congrès 
ni ft prèter le serment requis uck Take. Le résultat de ce cong ës 
Fo » lités léoal fut de nommer trois directeurs charrés 
” s for 5 lévales : sou: : 
BE accomipitl les forma 1tes égales. |'tétabiir une Association qui granpe- 
ts conditions tt remplir sont les rait les catholiques de Janguc 
grantes: cinq années de séjour | française. 
, Canada ou dans quelque .auire Notre Association nest ni canadicn- 
 . “pe : : -francaise. francaise. 
aie de Y'Enpire et Ja connais- |" française. NEA c 
; - . Lelle s'adresse à tout l'élément franenis 
nee d'une des deux langues offi- 


: ù sans distinciion d'origine, et c'est pour 
Belles, l'anglais on le français. Le | «sta qu'elle a pris 1e nom d'association 


{ons 


ni 


Mroit à payer est de cinq piastres. Catholique franco-Canadienne. Dans 
M Cetie naturalisation est valable | chaque centre francais, nous voulons 


bus tout l'Empire britannique; 
ai on peut encore se faire natu- 
Bar d'apres l'anrien svetèmo, le- 
ie ne emapte que pour le Cana- 
Duc ee dernier cas, {roie an- 
ds de maidence suffisent. 
É avoir 
roue de ne denner Louxs les ven- 


diffusion des idées générales qui for- 
meront notre force. L'Association a eu 
des débuts modestes, mais elle a gran- 
‘di peu à peu, et aujourd’hui elle 
compte au-delà de 2000 membres à 
iet plus de 59 éereles, 

l'obli- L'A CF C | 
Duck Lake.c'est dans ce centre français, 
nu des plus importants de Ja province, 
‘qu'a été fondé le premier cercle local. 
® Depuis. à la suite de circonstances 4i- 
verses, 11 a cessé de fonctionner ot il 
“agit aujourd’hui de le rétablir. Les 
Franco-Canadiens de Duck Lake sont 
snattieuliérement bien organisés ef se 


Vpn TOUR 


mile nrerssri pos ou jet du 
4 
tre f 


ans dus Î& province. 
pet établie ef ge vue à 


> 


RL EE proclarnes 


Boat ertpétl en “ 


{ fon shmpie: elle 


[ 


“trouvent dans nne sitnution 
he di4t de vote aux fenr 
cnie eOnAIUQRS QUU'EAUX à 
FVoir plus haut les °°" . - 
ondione Luce 2 :] ‘donnent aux enfants une instruction 
: hs “ie le) 4 1ro * . . . 
cé h leoitios pont cire cles ‘de choix, 1]s forment uue paroisse ho- 
Ru) No pas onblior cependant | 


Pure des plus belles de la province, 


Ja direction de religienses 


chante fininin m'est reconnu: 


Lu 
faire du cercle de Duck Take J'un des 


| NW a . . 

OR CN tire provinciales | 

Met des nainienant en vioueur. | . : 
{plus actifs et des plus vivants. 
Î 
il 


RE fon + rond admises à voter ! LU | 
Mu: Coctionse partielles de Kinistie Lei PF Auclair insig{e sur Ju néees 
: CR UE © ° ' sité de s'unir pour devenir une force, 
Mo ct de Réutux le 20 courant, et tn nous groupant, nous avons déjà rô- 
= 4 du referendlurm sir a question l'usei à écarter de nous plusieurs dan- 
"5 lausure. le sors, nous avons obligé les ponvoirs Do- 
! liiques à respecter nos droits. Ici, 
DU 


one 5 | av à sn ef 
{nous avons pas à souffrir la persécr- 
LAKE, Sask. | nou ST l 
D, - | 
A Le réninn projetée dans Ie but de: 


ition, comme nos coiupatriote de l'On- 

tario et du Manitoba, ct il fant espérer 
Éoreaniser notre cercle local de l'A. 
RTC su lieu dimanche dernier ct 


“ue Jeur malheureux sort nons sera 
. éparuné: mais pour cela, nous devons 
n Été corronnée de succès. Nous avions | reter unis. La cohésion est le gage de 
M UOTeUT d'avoir au miliou de nous, ce [noire foree, Catholiques et fraucais. 
: ri, Guutre \isiteurs distingnés de 
Éribee. Thu. 


miôis prochain. 


ner 


LE 


nous devons ne former qu'un earps et 
une âme, Nous afteindrons ce but par 


chefs de l'Assoeiation: 
MT. Auclair, directeur général: M. 
: LI D, Daoust, trésorier général: 4, 
D iorrier, 

A Membre 


la direetion de nos évêques er PAC. 
FC. est sous le patronage de lépisco- 


ünélen président général 
pat ct dans nos congrès, nous avons 


Ni u Comité central: Donn- 
M Frémout, chef du secrétariat 


x ge- | toujours en son appui ef ses encoura- 
. 4 gements. 
D L'assantioe Le 15 . 
Snblée se {int dans Ju salle de Dans ce centre français de Duck 


: rene des Vépres sous la pré- | Lake, berernu de l'Association. il exis- 

1 : ‘1 Tessier GMT, curé de 

M oise. Cni-ei exposa l'objet de la | 
UNION : implanter, ou plutôt replan- | 


ACT - de notre nationalité. C'est bien ce 
: ACEC 3 Duck Lake. L'Assoeii- 


que l’on a compris en manifestant la 


Dans Les Cotes, Dans 
La Poitrine, Promptement Guéries 


MELME LES Mepy 
S MEDECINS, SONT E - 
M VEILLES DE , MER 
. D J À A 
TANTE DE LA LORORCE PENE- | 


Es Douleurs 


la peau, extrait toute la congestion. 
Rien n'est supérieur à ‘“Nerviline” 
AUNERVILIN VIEILLE pour l'emploi domestique, 
: importe . el . ‘ lever les douleurs internes et externes, 
RSS La poitri Guelles douleurs, -soit des vieux ct des jeunes, des milliers 
: ne, dans le cou, les côtés de personnes attestent ce fait. Depuis 


EE 008 où les ; : x y 
Éoureuses Museles—sont tonjours environ quarante ans, “Nerviline” a 


: t _ désagréabl i,été ’ ‘ 
Mfammntion —, . désagréables, Si été un remède sûr et répnté dans des 
ation est intense, la douleur : milliers de familles, où pratiquement 


Ta nat 
D Miorellement intense, Si 


t néplirée n SOU 1 
bien ge des complications 


cle lxucun autre médicament est requis. 
s’en! L'emploi de “Nerviline” est sans 


: A médecins disent ’un ‘d : des 
ÉS meill Qu'un ‘danger. Pour la toux des enfants, les 
ME © ta gomè- nn | rhumes et les maux 
” envie de gorge, rien ne 
peut peut-être employé n- 
Pa vec des résultats 
ge de” A aussi certains. Ache- 


tez aujourd'hui une 
bouteille de famille de 50c. Elle est 
plus économique que la bouteille 
échantillon de 25c. Au moyen de cet- 
te préparation les honoraires du mé- 


Duleur a 
Bic. ADPOrtant 
L'étés Suratives q 


5 
s es Cane Ja douleur. 


bule de refroïdissem 
Le Rens la Poitrine, de leurésie, 
ft our YlOlente avec « ent pour | 


avec elle les ro-| 
ui détruisent Pus 


maux Jégers qui se rencontrent dans 
k toutes les: familles. Tous les mar- 
DT un em il est sage d’ap- [chands vendent la “Nerviline” ou, elle 
M Ti par son abeo rereux.-Nervi- ‘peut être obtenuo äirectemenet de “The 
E absorption à travers ‘ Catarrhozone Co., Kingston, Canada”. 


Pa €raine et, 
étenir une 2 Ù naturellement pour 
Biquer "C rechute, 


: Ï 
ni belwe, 


avoir un crrele Jocal qui travaille & Ta: 


ayant pris naissance à: 


pre ile: 


uiée, Née possñdent une école superbe, 


qui 


mogène et bénéficient de la sorte de, | ; 
° Lpinel PANNE af È à =: 
nambrenx avantages que n'ont pas les: insu capital afin de {ravailler ef-; 


centres mixtes: bref, tout concourt à, 


Fextension de nutre Association sous 


1e des obligations plus particulières de , 
se grouper en vue de l'intérêt général ; 


| 


decin seront réduits, elle guérira les | 


volonté ferme de réorganiser le cercle 
qui existait autrefois. Aussi est-ce 
avec le plus grand plaisir que le di- 
recteur général de l'Association a ré- 
pondu à l’aimable invitation du digne 
pasteur, son ami personnel. 

En terminant, le R. P. Auclair rend 
hommage au travail accompli par M. 
Pantaléon Scemidt, organisateur pour 
le district, et engage chaleureusement 
l'auditoire à seconder ses efforts. 

- Le R. P. Tessier, à son tour, loue 
hautement le travail d'organisation de 
| M. Schmidt, à qui nous sommes rede- 
l\ubles du succès de l'assemblée, Il se 
déclare de cœur et d'âme avec ses pa- 
roissiens dans leur désir d’avoir un 
cercle qui fonctionne régulièrement et 
se fera un point d'honneur d'assister 
à toutes les réunions. 

M. P. Schinidt remercie tous ses com- 
patriotes présents d'avoir répondu à 
son appel. Il est heureux d’avoir ac- 
cepté un poste qui lui permettra de 
faire plus ample connaissance avec 
eux et compte sur la bonne volonté de 
tous pour mener à bonne fin l'œuvre 
commencée sous de si heureux auspi- 
ces. Comme le temps s’avance et que 
nous visiteurs de Prince-Albert doivent 
repartir par le train du soir, M, 
Schmidt leur laisse Ja parole. 

M. J. P. Daoust dit quelques mots 
comme gérant du Patriote. 

M. J. E. Morrier, ancien président 
général et ancien secrétaire général 
de l'A. C. F. C. fait un discours plein 
d'excellentes idées et de suggestions 
pratiques. fn nous félicitant d'avoir 


H 


n (6 formules (E remplir pour deve- Saskatchewan et le premier con-| entrepris la réorganisation de notre 
dr ae britannique # grès catholique de lOunest. Son l“ercle, il voit dans la manifestation 
_Tauffit de se présen{er devant snecès fut dû en grande partie à ,de notre désir un gage assuré de succès. 


{ Le moment est venu de s'unir. Si 
Inous n'en sommes pas encore la 
! persécution, comme dans ecrtaines au- 
litres provinces, cependant nous devons 
limiter les nations neutres qui, bien 
! que n'étant pas en guerre, se préparent 
là la guerre. Car se préparer à la guer- 
re, c’est souvent un bon moyen de la 
i prévenir. 

Abordaut ensuite le point de la con- 
tribution annuelle à payer pour faire 
‘partie de l'Association. l'oratcur ré- 
i pond à l’objection souvent posée: pour- 

quoi cette contribution? où va cet 
jargent? Il faut bien se rendre compte 
que l'A. C. F. C. n'est pas une société 
de secours mutucls de laquelle on re- 
tire des bénéfices personnels tangibles 
let immédiats. C'est une association 
qui a pour but de grouper les Franco- 
Canadiens afin de promouvoir leurs in- 
liérèts d'une favon générale. On ne 


peut S'aitendre à ce que les résultats 
| 


à 


‘ils n'en sout pas moins très réels. 
Pa contribution 


1 
cet 
! piastre pur année: mais 


Jes 


ruisseaux font les grandes rivières: si: # 


tous les Franco-Canadiens de là pro- 
vinee étaient membres de PA CE ©, 
lun constituerait très vite un rapital 
‘considérable qui permettrait au bureau 


lement. 

Ï Toutes les associations se créent 
ficacement à l'œuvre qu'elles poursui- 
vent. Ne vous faites done ni illusions 
{ni serupules au sujet de la piastre que 
laous versez chaque année à l’Associa- 
‘fion: elle ne vous rapporicra aueçeun 
“bénéfice personnel direct, mais au point 
de vue national, elle vous rapportera 
Une pes ve sera le moîlleur plarement 
| que vous puissiez faire. 

De quoi s'oceupe-t-on dans les réu- 
inions de l'A C. F. C7? se demande 
encore l’orateur. posant une autre ob- 
| jection courante. Comment peut-on 
‘les reudre intéressantes? 11 ne tient 
qu'à vous, répond-il, d'avoir des assem- 
| blées instructhes et attrayantes. Il 
ne manque pas de problèmes locaux 
‘et régionaux qui peuvent être discutées 
avec fruit. En terminant, M. Morrier 
insiste sur la nécessité de l'union de 
tous les Franca-Canadiens pour être en 


mesure “obtenir justice auprès âes 


IPENSIONNAT DE NOTRE- 


pouvoirs publies. 

: M. Donatien Yrémont, eheï au Se- 
[créturiat général, dit ensuite quelques 
11 exprime toute sa satisfac- 


tion de se froner parmi nous, dans, 


| mot(s. 
Î 


lun milieu si franenis, qni à en J'hon- 
; d'être Je bercean du Patrio- 
l'Ouext et de l'Association. 
Ce rapide passage 4 Duck 

{l'invite à y revenir. 1 n'ya 
: de doute qu'il y a iei tous les éléments 


neur 
ide de 


pas 


voulus pour éfablir un cercle Très vi-, 
!vant, très actif. qui tiendra des réêu-: 
Ce sera une excel-, 
Fiente occasion de refaire de {emps en 
ytemps le même vorage et de causer ; 
? plus longuement. 


î .. 
:nions régulières. 


On procède alors à l'élection des ot- 


pour en- | ticiers du cercle. Le R. P. Tessier est 
| nommé président honoraire. Président 


lactif: M. P. Schmidt: vice-président: 


M. O0. St. Denis: secrétaire-trésorier! 
M. Moïse Courchène. 

Les directrices et directeurs élus 
sont: Mme Archambault. Mile Chené, 
MM. J. ©. Dumoulin, G. Gervais. F. 
Verneray. 

Les officiers élus sont invités à 
prendre place au burean. Le prési- 
dent, M. Schmidt remereis le R. P. Au- 
clair et ses amis de Prince-Albert qui 
ont bien voulu accepter de venir leur 
apporter la bonne parole. T1 fait un 
appel en faveur de l'enrôlement dans 
L'Association et-la plupart des person 
nes présentes se font inscrire. Séance 
tenante,: on décide de. donner une 
s'ande réunion publique le 26 nover- 
bre à l'occasion de la Saïivte-Catherine. 


# 


soient toujours très apparents, mais ; 


mine: une | 
petits | Ê 


- oirection d'agir sur une plus grande? 
‘échelle qu'il ne peut le faire actuel, 


Lake 
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Jeurs. Prix spécial 


tweed splendide, 


$3.00 l4 paire. Spécial, le samedi 


NN mt 
ENT DS SAT AR Dre de er co ier bases nive SEE : 


verge, Mmüuis comme 
quons 75, 


tures 24 à 30. 
Poiïntures 24 et 26. les deux pièces 


$1.25 et $1.50 


E 


PRESENTATION de MARI 
PENSIONNAT 


DUCK LAKE. SASK. 


Cet établissement réunit toute 

conditions nécessaires pour ja 
‘santé des élèves et leur axrément 
Le plan d'éducation suivi ren- 
iferme tout ce qui peui former les 
jeunes personnes à la vertu et aux 


vonuassances convennbies à leur 


los 


| SEXE. 
Le programme d’études est celui 
jue prescrit lo Départeinent d’Fdn- 


} 
| 
| 
! 
| 
il. 
cation pour la Saskatchewan; une 


attention. 
Pour conditions. 
blee. s'adresser à la... 
Révérende Sr. Directrice 


DAME DU SACRE-COEUR 
dirigé par les 


‘FILLES de la PROVIDENCE 
HOWELL, - SASK. 


Cette institution a pour but 
de donner aux enfants une 
éducation chrétienne. Le pro- 
gramme scolaire comprend 
tous les Cours d’études de 
l’école séparée, en anplaie et 
en français. 
Les petits garçons au-dessous 
de onze ans y sont adimis. 
Pour renseignements particuliers 
s'adremer à le. 


R 
Le tout pour 106. 


Désirant augmenter 
notre clientèle, nous { 
avons : préparé. ce “res 

splendide lot de marchandises que 
nous envoyons franco pour 10 CENTS 
SEULEMENT: GROS PAQUET DE 
COUPONS DE SOIR, belles couleurs, 
angles et carrés; 6 VERGES DE SOIE 
CORBEE ; un paquet de FIL DE SOIE 


nd e 


évérende Mère Supérieure 


EE 


POUR BRODERIE et une jolie RAGUE 
EN OR PLAQUE..Le tout envoyé 
franco POUR 19 CENTS S . 


Adresse: SEVILLE LACE CO. Dept. 
1. Orange, New Jersey, U. S. A. 


« 


, 


Ci Ga 

6 0 J08 
intéresseront surement toute personne econo 
RAYCN DES VETEMENTS D'HOMMES 


Nouveaux complets d'automne à $25.00 


En serge hleu-marin. nous avons les meillenrs costu- 
mes exposés aujourd’hui dans l'Ouest, toutes les gran- 


RAYON DE LA CONFECTION POUR DAME 
Pardessus d'automne et d'hiver 

Douzaines de styles au choix, travail soigné, la plus 
belle étoffe sur le marché, à des prix qui vous plai- 


ront. lardessus épais, peluche “Salts” riche qualité, 
Prix spécial.........,..,.825.00 


RAYON DES CHAUSSURES 
Souliers de dames à $3.50 


A Poulain verni, à lacets; chevreau dongola, lacets ou 
boutons; gunmetal, lacets ou boutons; chevreau mat 
avec tige en drap noir, talons hauts ou moyens; 
largeurs C.D. et E., pointures 214 à 7. 
d'une valeur régulière de $5. Spécial, le samedi 83,50 


Souliers d’intérieur pour'dames à $1.50 


à Jon beau cherreau éongola, côtés en élastique, semel- 
les flexibles, talons bas. larges garnitures, valant 


ARTICLES SPECIAUX, RAYON DES NOUVEAUTES 


Velours à cordes blanc à 75c la verge 


Ce velours représente une valeur d'une piastre la 
article spécial nous le mar- 


Velours à cordes blane, 27 p. poil très ferme, cordes 
rondes fortes et jolies, pour les pardessus d'enfants. 


Combinaisons en laine pour enfants, 


$2.00 et $2.25 


Combinaisons d'enfants tout laine. la marque bien 
connue ‘“Waison's”, jolies côtes, blanc ou couleur na- 
turelle, col haut, manches longues, tricot serré, poin- 


Pointures 28 et 40 les deux pièces..,..,...,.. $2.25 


Combinaisons d'enfants “Union”, 


Combinaisons d'enfants, laine et fil coton mélanpés, 
col hant, manches longues, tricot serré, en blanc et 
couleur vatnrelle, chaud vêtement d'hiver. Grandeurs | 
* à 8 ans. à $1.05 et $1.50 la pièce, suivant la grandeur 


ÉTe 


[attention particulière est donnée à .# 
Îla préparation des examens du. 
: Huitième Grade ou Entrée à l'E: 
|eaie Supérieure. Un cours français ; 
iv reçoit aussi une toute spéciale 


très raiennna: : 


CORP 


Lé 


jales du grand mas 


| 
me 


Nouveaux pardessus à $15.00 


Nous tenons la tête indubitablement dans cette ligne. 
Nos pardessus Ulster en laine épaisse avec haut col 


tempête sont les meïlleurs qu’on puisse voir. Prix 
sossrese 525.00 spécial......,.,..... 444, ......815.00 


Fourrures pour dames et enfants 


Grand magnifique stock de fourrures de toutes espè- 
ces ct de pardessus en fourrure de haute qualité. 
Assortiment de fourrures de $5.00 à 5250.00. Venez 
et regardez, vous y trouverez certainement votre 
avantage. 


Souliers de demoiselles à $2.75 


Chevreau dongola ou gunmetal, lacets ou boutons, 
bonnes larges garnitures, tout en cuir solide. Valant 
53.26. Pointures 11 à 2, Spécial, le samedi..82 75 


DELA 


Chaque paire 


Souliers basanés pour dames à $2.95 


En vache de Russie basance, lacets ou boutons, poin- 
fures de 2 à 5%, Valant aujourd'hui de 43.00 à S6.00. 
Spécial, le samedi 


....$1.50 


Combinaisons de dames “Union” $1,25 


Combinaisons de dames jure laine blanche, tricot 
serré, bordé en belle toison douce, col haut, manches 
longues, Pointures 34 À 40. Spécial, les © pièces $1.25 


Bas en cachemire “Lama” tout laine à 
85c la paire 
Bas en cachemire “Lama” tout laine. noirs, joli tricot 


dernière mode, nnis ou jolie cie 4x1, talons renfor- 
cês. toutes les pointures de 814 & 10. Prix, la paire 85c 


75° 


Bas de garçons en worsted, à côtes 


Bas Gpais en worsted, tout laine, câte 2x1, talons et 
bouts renforcés. Splendide bas d'hiver, hon usage, 
LAN DTA 7 ; ï 

Pointures 71. à 10. Prix, la paire .5Oc et 6Qc 


,......82.00 


RAYON DES MODES 


190 modë&lcs de chapeaux, les toutes dernières créa- 
tions de la saison, pour une semaine seulement, 
exactement votre choix, 


MOITIE PRIX 
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Courtier . s . - Hi 
ourtiers en grains Canadiens-Français il 
n . PIE - « 0 
300 Grain Exchange, Winnipeg, Man. 
ADMINISTHATEUTLS 
ins Renard, MP, Président 4, © Brodeur, Diroctour 
ia. A. Delorme, Vice-Président Ernest Guertin, Directeur 
2.7, Dufresne, Soc.-Présorier Jacques Parent, Directeur 
Charles E, Caron, Directeur 
{ —— 


Nous somines en Gat de donner le meilleur serviee possible à 
tous les fermiers eunadiens-francais. lesquels emploient le mode le 
plus ovinntageux de vendre leur grain lorsqu'ils expédient leurs 
chers pour être vendus à romrnission, 

Notre gérant, M. Langille. fut pendant plusieurs années le pre- 
duier inspecteur suppléant des grains. Nos elients bénéficieront alors 
de lexpérience d'un honme qui a toute Ja capacité requise pour 
pouvoir vérifier si Ja pesée, le "grade" et le “dockage” dounés À 
Vinspeetion pour leur grain sont justes. Nous somines aussi en con- 
tact constant avec Je marehé et ponnvons en tous temps obtenir les 
meilenrs prix possibles pour tous les goures de grain, quelque née 
diacres qu'ils soient. 

Lorsqu'il est désiré, nous faisons dus avinves généreuses sur 
réception des connaissements, 6 entière roimise sera faite aussitôt 
que nous aurous reçu favis du déchargement à Fort William ou 
Pori Arthur et que Ji vente aura été terminée, 

ons nous peenpons avec tin ct promptitude des ordres sur 
“Option”, 

Nous sonuues à v0< ordres Ecrivez-nous pour être renseignés 
sur les prix du inarché et sur ja manière d’expédier. Encourarsez 
une compagnie essentiellement francaise. 

Quand vous avez un char % expédier, avez soin de le consimer à 
destination de Port Arthur si votre point d'expédition est sur là 
Jigne du CNR.: à destination de Fort William si le char est {rans- 
porté par le CLR, ou le GP. Ecrivez sur le connaissement : 
“Notifiez Le Comptoir Agricole Limité Winnipeg”. 

Adresse: tante correspondaree relative au grain à la compagnie, 
596 Grain Psehange, Winnipeg. 
lu essai vous conmainera des grands avantages qu'il v 
palroniser notre compagnie. 


PERLE RENAN E 


Bois de Construction 
Pour chaque pied de bois que vous achetez chez nous, vous avez 
notre garantie d’avoir la qualité pour laquelle vous payez. 
“SATISFACTION OÙ ARGENT RENDU” voilà notre plan de vente. 
ROIS DE CHAUFFAGI: ACCEPTE EN ECHANGE POUR 
BOIS DE CONSTRUCTION 
THE STURGEON LAKE LUMBER Co. Ltd. 


La plus ancienne Compagnie de marchands de 
....boïs faisant affaires à Prince-Albert.... 


CL ERENRENEN 


Cour à bois à MecDOWAL1, PRINCE-ALRBERT, - 
ELDRED t DEER IIELL 


TAILLEUR CIVIL 


tr 


SHELLBROOK. 
- ET MILITAIRE 


ALEX BRUNTON : 2 murs 


ROBES ET MANTEAUX 


DE TOUTE MODE 
POUR DAMES 


EDIFICE K. of C. 


(En face du théâtre Orpheum) 


Avenue Centrale 
Téléphone 2004 
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ECNENEE 


VI.—UNE NULT AVEC MERLIN 

Dès le temps de l’enchanteur Mer- 
lin, qui vivait longtemps avant l'an 
mille, les Tagrena exploitaient le Mou- 
lin de Beau-Soleil. La preuve c’est 
que cet homme extraordinaire fit pré- 
sent au Tagrena alors régnant, d’une 
pochette enchantée, qui est restée cé- 
lèbre dans les mémoires du temps. 
Cette merveilleuse pochette devant 
jouer un rôle important dans la suite 
de cette histoire, il importe de relater 
iei les circonstances dans lesquelles 
elle vint en la possession de la famille 
‘Tagrena. 

Chacun sait que Merlin réunit dans 
la forêt de Paimpont tous les corri- 
gans, fées, loups garous et autres es- 
prits follets qui, auparavant, rôdaient 
librement dans cette partie de la Bre- 
tagne. Mais il ne faudrait pas s'ima- 
giner que ces esprits Dretons, aussi 
entêtés que leurs eompatriotes en 
chair et en os. se soient laissé faire 
sans essaver de résister, La vérité, 
c'est qu'ils jouèrent eux-mêmes plus 
d'un tour au pauvre Merlin. qui de 
leur fuit, court souvent lex plus 
grands dangers. Ce fut dans une de 


ces circonstances mémorables qu'il fit ‘heure, s'il voulait arriver à Josselin à | 


don à Tagrena de la pochette en ques- 
tion. 

Après une ussez longue période de 
caline, ee jour-là, il x avait bon vent; 
et ‘Tagrena voulant en profiter pour 
moudre tout le grain que le calme des 


journées précédentes avait fait s'ac- : 
cumuler dans l'entre sol de son mon-' 
fin, travailla fort avant dans la nuit. [': 
devait Gtre près de minuit lorsque Ja: 


sonuerie du moulin <e déclanehant, 
l'avertit que le dernier grain de sar- 
sazin venait de se transformer en fa- 
rine. 


S'empressant d'ubattre la courroie 


de transmission, Tagrena sortit pour des sentiers en six directions différen- ; 


- FEUILLETON DU “*PATRIOTE DE L'OUEST" 


Le Meunier Tagrena!| 
(Légende Bretonne) . 
“Un SAUVAGE” 


ES 


LOU RMS me at oder ia ES De tee, taie 


pent pas le lendemain matin. Car, 
pour lui, devant aller ce jour-là au 
marché de Josselin, il ne pourrait pré- 
sider à lu distribution des shés ; ‘et tes’ 
imbéciles n'auraient pas manqué de 
commettre toutes sortes d'erreurs, sil 
les avait laissés faire. 

Avant imis tout en ordre dans le 
moulin, il souflla Ia chandelle de ré- 


pour sortir. 
moment. Un quart d’heure s'était à 
peine écoulé depuis qu'il avait carqué 


ses voiles par un si beau clair de Inne;° 
et maintenant il faisait aussi noir à 


sine qui l’éclairait, et ouvrit la porte’l 
Mais, sur le ’seuil, l'éton-’ 
nement le cloua immobilé pour un bon: 


{l’intérieur qu’à l'extérieur ‘du moulin.” 
| Depuis des années, Tagrena avait mon" 


| t6 et descendu la lande’ âe Beau-Soleïl 
en tout temps et en toute saison; et à 

toute heure du jour et dé la nuit; mais 
| jamats il ne l'avait vue plongée dans 
une noirceur pareille. 

—Curieux, dit-il. Et il hésita un bon 
moment pour savoir s'il devait ren- 
trer au moulin, ou se risquer à descen- 
dre au village. Mais, il était fatigué 
et avait besoin de repos: de plus le 
lendemain, il devait se lever de bonne 


itemps pour le marché. Il avait là 
jtrois bonnes lienes à faire avec nne 


! voiture pesamment chargée, et par Îles : 


. plus mauvais chemin du pays. 

: 

Ÿ —Tant pis, se dit-il; je connais {el- 
Îjement le sentier par cœur, que, mul- 


gré Ja noireeur, je finirai bien par 
trouver ina maison. 
‘ Sur ce. ayant fermé la porte du 


moulin. il se mit à suivre en tâtonnant 
‘le sentier qui descendäit à Penfra. 
Mont alla bien nsqu'à la croisée des 
«ir sentiers, C'est, à deux cents ver- 
res du moulin, un assez vaste pâtis, 
en forme de rond point. d'où partent 


! 
Î 


| 


vargner les voiles du moulin En: 
ee inoment le ciel âtait sans nua- 


vues: et la June dans son plein, éelai- 
rait Bean-Soleil comme en plein’jour. 
Cela fit plaisir au meunier, cur le sen- 


fier qu'il devait suivre pour rentrer au 


village n'étant pas des plus beaux: par: 
une nuit sombre, le voyage de retour: 
“iait toute autre chose qu'une prome- 


rade d'agrément, 


Avant curgué ses voiles, Tagreua 


rentrai au moulin pour méttre en OT-, 


ire les sues de furine de ses divers 


elients, qu'il disposa en quatre tas dif-, 


férents: nn pour chacnn de ses po- 
“honniers, afii que ceux-ci ne se trom- 


Jei. se dit Tagrena, s’agit de ne pas 


1 se tromper. 


Î 


lime rendre à Ja Ville-Mulot. ou au Bois 
lilervé: ce qui. à cette heure de la nuit, 
‘ne ferait pas du tout mon affaire. 

Ce disant, il s'arrête au bord du pä- 


: 
È 


il l'incarne en. lui. Le devoir) 


s’exhale des plis de s& soutane, 
comme le parfum d’Aaron. Il est 
le ciment de ses œuvres, le brasier 
de son zèle, la couronne de ses 
amours. Essayez d'empêcher le 
devoir de retenir sur les 1èvres sa- 
cerdotales! Autant vaudrait arrê- 
icr le lever du soleil: on peut tuer 
des prêtres, le sacerdoce ne mourra 
pas; le devoir non plus. Sa chai- 
re Ja plus éloquente, son autel le 
plus rayonnant est encore l’écha- 
faud. 

Le devoir est indestructible, 
comme la eroix. Stat crux, dum 
volvitur orbis! Impossible de l'a- 
balir. Avec deux. morceaux de 
bois, on fabrique le signe:de. notre 
rédemption. Et cette‘image frus- 
4e suffit pour évoquer tout l’Evan- 
gile. 

Le devoir est indestructible, 

comme le firmament.’ Comment 
s'attaquer aux profondeurs invio- 
lées, où fourmilleñt ces soleils et 
ces étoiles innombrables ? Fos vas- 
trorum in excelsis, splendens glo- 
[riose. (Ecc.) 
“Nous raserons vos clochers. di- 
ait un révolutionnaire à un qa- 
san de Vendée, nous vous enlève- 
lrons tous les signes de votre :u- 
jperstition !_Soit, répondit le chou- 
an, alors nous nous mettrons à ue- 
noux devant les étoiles: détruisez- 
Îles si vous pouvez!” 


1 
E 


Les astres se rient des menaves 
de Fhupie. Tant qu'ils brilleront. 
‘dunes les hauteurs sereines, ils ron- 


“dront à la majesté du devoir im- 
nerturbahle témoignage. 


Ü 


i 
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“Nous obGssons à Dieu. s<em- 
blent-ils noux dire, nous suivons, 
sans dévier jamais. l’orbe de nu: 
ellipses”. 

*Q toi qui nous contemples. di- 
ent-ils encore, homme eréé à Fi 
mage de rotre Créateur, sers ‘one 
avec liocrtf, avec intelligence. avec 


Par cette noirceur, si j'en-.a&tnonr, Celui dent nous exécutons 
fais le mauvais sentier. je pourrais inconsciemment jes volontés”. 


Fons les trait dé morule oi 
paraitraioint Je ce monde, 


Lbennse iait enere <on 


nu 


devei 


tis pour tâcher de localiser l'entrée Lau livre du firmament. Et dût Île 
‘ du sentier de Penfra, qui s'ouvre juste ! devoir lui imposer les plus sirds 


æ 2 A5 ñ . . 
entre les deux précédents. Mais, avant |. 6ifites lhomine saura. avor ]n 


qu’il eût fini de s'orienter. il sursauta, 
‘en s'entendant apostropher du milieu 


de la noireeur. 
{A1 Suivre) 


Î 
i 
; 
j 
t 
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urâce de Dieu. lui consacrer son 
tunr ot su vie. 
Féon Rinbarsr 
p——_— — 


Petites recettes pour être heu- 


Len petit nombre, envahissaient les ! reux et faire des heureux 
i derncures des paiens et 8e TCpan-| _ 

Qui ne sait que le monde u gran-* jajent partout comme un ferment | 
doment besoin de vérité entholique. ‘dans cette 1nusse de jouissceurs de 
Une des cuuses profondes pour les- la Rome impériale, au point de 
quelles les sociétés se meurent PE 8e; faire craindre la ruine prochaine 
suicident l-bas dans br grandelqnu culte des fausses divinités. 
querre, c'est que les intelligences | Aujourd'hui les chrétiens sont lé- 


ont abandonné la vérité catholi-| gions ct au lieu de tout envahir, ils 


V 

Avons égard aux habitudes, aux 
goûts, et même aux petites manies de 
ceux qui nous entourent, pour ne les 
froisser en rien. surtout lorsque ce 
sont nos supérieurs ou nos parents. 
Qui ne eonnaïît ces mille détails, vul- 
gaires et insignifiants sans doute, mais 


que: et, nous ne devons cesser d«| 
le proclamer, uussi longtemps que 
“hez un peuple, cette vérité n'éclai- 
vera pas les intelligences et n'en se- 
ra pas da maitresse in y auro pus 
de pair véritable. 


F 


Pénétrez-vous bien de cette pro- 
londe vérité: Si lhononce ct les so- 
ciété»x out besoin pour prospérer de 


#e nourrir de vérile catholique, ils 


ont encore plus besoin de se nonr- 
sir de CEuchuristie. Car long- 
temps avant la déclaration de la 


se retirent devant les ennemis du 
Christ qui, presque partout, sem 
parent des positions dans les qgou- 


vernements et les écoles. 
FF + 


JU faut avoir l'énergie d'un Gur- 
eia Moréno pour dire: “Nous con- 
naissons les droits et privilèges de 
l'Eglise et nous les lui conserve- 
rons, même quand elle consenti- 
rait à céder ses droits dans l'intérêt 
de la pair. Car il n'appartient 
pas à un enfant de dépouiller sa 
mère, en la foreant à garder le st 


auxquels certaines personnes nerveu- 
ses attachent une très grande impor- 
tance, au point qu'une négligence par 
rapport à tel ou tel de ces objets les 
met de mauvaise humeur pour toute 
une journée? 1] s'agira, par exemple. 
de fermer une porte, de ne pas courir 
dans les corridors, de faire peu de 
bruit en montant les escaliers, de 
plier un vêtement de telle facon, de re- 
mettre la correspondance à telle heu- 
re. de se trouver ponctuellement à tel 
rendez-vous, d'éviter tel  asssisonne- 
iuent dans Ia préparation des mets. de 
jouer à certain jeu plutôt qu’à tout 
nutre, de ne pas eucillir telles fleurs 
vu tels fruits du jardin, d'écouter pa- 


æuerre actuelle, Léon NITI  quillence sur la spoliation dont elle est tiemment es nistoies nes ae 
‘ ee, , pe : fois entendus. ete Un esprit  indé- 
n17 ce 3 nrufondémei es las ne Le 

connaissait si prufonc ciment les victime. pendant et trop absolu mépriscra ces 


snisères de notre siècle avuit indi- 
qué cosnme cause prinripale des 
nuux dont soufreit le monde cri 
qui, à n'en pas douter. ont préparé | 
le grand cataclysue dans ere 
des nations trouveront peut-tire 
ieur tombeau, le fuit ‘que l'amour 
et l'usage du banquet eucharisti- 
que languissent chez la plupart ct 
n'existent plus chez beaucoup”. 
lurtunt, nous pouvons dire sans 
crainte de nous tromper que l'a- 
postolat le plus fécond auquel un 
chréticn puisse prendre part, pour 
le Lieu de PEglüxe rt de la patrie, 
s'est celui qui aura pour fin de ra- 
mener les âmes à un usuge plus 


fréquent de l'Eucharistie. 
. + # # 


Faut-il le dire ? Dans notre reli- 
qion. l’on voit ce triste spectacle 
d'hommes qui se disent en posses- 
sion des vérités éternelles, qui boi- 
vent à des sources sacrées, Qui Mman- 
gent lo chair d'un Dieu et qui 
sont moins zélés pour le bien que! 
les mauvais pour le mal. 


+» 


IL fut un temps où les chrétiens, 


4 
È 


| 
| 
| 


Af. l'abbé Camirand. aux Fêtes du 
‘Tricentenaire de la Foi. 


une mme mp 


Le devoir ne périt pas 


Le devoir et  indestructible, 
connme le sacerdoce catholique. TI 
ne faut à VEglise qu'une goutte 
d'huile et 
cela elie fait un prêtre. 

Le prétre préehe la néressité, 
pérennité, Vinviolabitité du devoir 


| nenus détails, sous prétexte que ce 


sont des minuties; et en les méprisant, 
il âtera tout le bonheur d'nne per- 
sonne epvers qui bien des ruisons peut- 


A 


être Pobligeaient à la reconnaïissanec 
si au respect. Un chrétien plus souple 
“'assujettira par vertu à ce qu’on de- 
aude de lui, el ainsi, il contentera le 


quelques paroles: Ave bon Dieu. il se fera animer de ses supé- 


lijeurs: il jouira lui-mênre de ectte sa- 
tisfaction si douce que procure Ja cha- 


.6, lorsqu'elle est jointe à l'humilité. 
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Canadiens en garde 


Pourquoi donner votre argent pour du 
tabac qui n'a que le 


mais pas le goût. 


canadien. 


CRIVINITIPEEEIIITIENEETIIT 


Fumez donc les délicieux tabacs natu- 
rels, en feuille ou haché de la 


Cie de TABAG MONTGALM, de Joliette, P.Q- 


et vous serez sûr de fumer du vrai tabac 


Ecrivez et demandez des listes de prix 
OT TE LR ASLRARRRRDALSRA SANS SSSR RASASRSAS AAA ARR 


nom canadien 


Losbssssssssssssssssssèdsassssss 
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otre 8 aber etats Use Pet tan RIT TAUR 
C’CONNOR & MAHON,' 
D st eo et ec its 5 LTD +, 
103,K, C. BLOG, PRIRCE-ALBERT,. Sask. 
Assurance feu, vie, accidents. 
responsabilité d’employés. 
Prompt service Employé français 


LE 
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OPTOMETRISTE | 
ss : 


« 


A. Ne négliger aucun mal d'y eux, la vue est trop pré. 


J. À BRAULT, Tailleur 


827 Âvenue Centrale 


l’cieuse. Toute Lunetterie non faite sur commande est 
| C S 


‘toujours nuisible. N'achetez jamais des vendeurs am 


‘bulants ni des magasins à tout faire. Rien ne remplac 
‘ € 
1 


“+ 


L - 
examen des yeux par un savant spécialiste. Si; vous 


tenez à guérir vos yeux sans drogue, opération, ni dou 
34 4 , =. 


7 


Tout le monde ädmet que li farine | à 
du moulin de Radisson est la meilleu-|& 


re. Je la vends et la vendrai toujours : . . Î 
[J. L'HEUREUX 
y e se HE , # : 4 ee MN: ' XX u. 


lan même prix que celle de la Coopé- 
GRAVELBOURG, SASK. 


leur, allez consulter le spécialiste 


rative, : 


Adelard FOURNIER 
-BOULANGEE 


MARCELIN, SASK | 8° 


F. Le Dressay | (L 


TAILLEUR 


Il tient un assortiment de verres très complet. 


Bijouterie, Horlogerie. 


ï , + PE | 
Une attention spéciale aux commandes par la poste. 1 


1858 RUE HAMILTON 
REGINA, Sask. 


Compatriotes, avant de faire votre commande, venez | 
M nous voir. 


Vêtements sur mesure 
Réparations et nrttayage 


Prix très modérés 


erme à vendre ou à louer 


|Pommes| 
Ide terre 


Nous sommes prêts à ache- 


À raison de saisies pour hypothèque et agissant comme fidei comuis d 
propriétés nous avons de bons quarts de section de terres à \endr à 
très bas prix. En certæin cas nous vendons sans paiement cui ant 
à um homme sûr. peur 
Nous avons des fermes à louer sur paiement en moisson ou au com a 
Pour tous renseignements adressez-1ous à pren 


The Eradshaw Agencies Ltd 


| EDIFICE McKAY & ADAM, PRINCE-ALBERT 


ter n'importe quand des 
pommes de terre en petites 


ou grandes quantités. 


ÂAmenez-nous vos pommes 


ROMERIL, FOWIELIE & Co. 

Edifice de la Banque Impériale, Prince-Albert, Sask. 

Argent à preter aux taux ordinaires d’intérêt.—Assurance sur la 
vie. contre le feu; la grêle; et sur le bétail. 


| 
| 
| de terre. Nous payons comp- 
tant. 


| Prince-Albert 
Fruit Co. 


Agents de paquebots—Une carte postale suffit pour nous ap- 


Î 
porter votre demande sur l’un de ces sujets. 


| 


Nous parlons français 


nn 


D nn 


G Vous êtes obligé de vous en rapporter, pour la 
qualité, au jugement et à l'honnêteté du vendeur. 


Vingt années d’affaires ininterrompues/ont établi 
notre réputation dans cette ville et vous avez aujour- 
d’hui à votre choix l’un des stocks les plus. considé- 
rables et les meilleurs de l’Ouest. 


& Nous ne tenons pas de “camelotte” ni de mar- 
chandises de qualité inférieure. Tous nos articles 
sont garantis tels qu’annoncés ou nous rendons 
Pargent. 


& Le contremaître de notre atelier de réparation est 
l’un des meilleurs horlogers de\l’Ouest et son person- 
nel. se compose d'ouvriers de premier ordre. Tout 
notre travail est garanti. ! 


€ Venez visiter notre magasin et les marchandises 
que nous offrons, que vous ayez besoin d’acheter ou 
non. ‘ 


Fred W. WRIGHT 


BIJOUTIER ET OPTICIEN 
1120 Avenue Centrale, Prince-Albert 


Un bloc au nord du Bureau de Poste. 


ne 
om 


Pour les Cultivateurs . 


CAUSERIE 
ÿs sérieuse situation 
laquelle se trouvent 
element les cultivateurs: de 
# west. La température inclémen- 
LA qui a sévè pendant pusieurs me 
unes, jointe à la rareté ne 
Bin d'oeuvre," b une entrainar 
autre, est Cause qu'une immense 
| évaluée à cent 


Mntité de grain 
D ions de piastres, est encore non 


tue et court le risque de ne pas 
Mure avant le printemps, étant 
née la saison, où nous SOMMES. 
Mn pouvait croire que les repporés 
M pliés jusqu'ict. étaient plus ou 
ins evugérés, MAS b appel que 
Ru de lancer Le premier ministre 
Me lu sasbaichewan, inviiané tous 
D pommes valides à prêter main- 
M te aus battcurs, ne laisse subsis- 
BE queun doute sur lu réalité du 
ner dant nous SOMMES menacés. 
May aurait pas plus d'un tiers 
Mugron de battu dans la province, 
M noignouge du ministre de l'a- 
Mines tres un hiver hâtif 
anne etui de 115, nous aurions 
one à déplorer des pertes incalcu- 
Me ct de melhceur q ui frapperait ! 
RE ue agricole aurait une réper- 


C'est une tr 
DL celle dans 


Î 
ion générale 
Mes à noter que le manque de | 
Man-doeuvre dont nous souffrons | 
Btulloment est la seule résultante | 
nauvus ton ps. Les moisson- | 
nus daient venus nombreux de 
Est, comme les années précéden- 
Msnais ls longues journées de 
Ménage qu'ils devaient subir les 
Bite poussés à reprendre le che- 
Min de leurs foyers. C'était l’uni- 
Menoyen pour eux de ne pas per- 
Me tout Le fruit de leur travail. On 
Mesuroit les blâmer de leur con- | 
Quite. C'est le seul appât du gain 
Du nous ruut la nain d'oeuvre | 
Mrangère- ct il estr, tout naturel 
Melle nous fasse défaut lorque les 
émes conditions avantageuses ces- | 
Mu d'exister pour elle, Î 


D us à semble bien qu'on n'ait 
Ms su fuire dunner st pleine mesu- | 
Boulrorail de nos soldats. Ils ont 
Mrpeles dans leurs cusernes au 
Bus fort de la saison, alors que le 
Main (tail à peine moissonné. Dans 
Me Qucrre comme celle-ci, où la 
dance se prépare aussi bien 
Bus les chum ps de blé que sur les 
Bups de butuille, l'épée et la char 
Rdercicnt se montrer plus que 
Bus solidaires. Nos militaires, en 
Heulant qu'ils aillent au feu, ser- 
urnt utilement Le pays en sau- 
os noissous, JL'en est temps 
Dur. pense Sir Sam 
(TER 


One 


LE VIEUX JenMiER 
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Paleur nutritive de la paille 
rouillée 


SLA paille provenant de chanrps 
pieuent infectés de rouille est- 
offensive pour les animaux? 
Re est la question que posent 
DUO de fermiers de l'Ouest 
adieris 

De avis diffèrent quelque peu à 
put. Un grand nombre de cul- 
EU croiront devoir brûler la 
nl roi lée et garder la plus bel- 
ne fourrage, IL ect donteux 
Di la moilleure méthode 
Etre. car, étrange que cola 
#raitre, T4 paille  rouillée 
Donne bétneoup plus de valeur 
prive Que L'autre, Une analvse 
dalle rouille démontre auelle 
1 tent Presque trois fois autant 
Méine brute que a paille ex- 
pe de rouille, Or la protéine est. 
Matière qui produit la croissance 
FU des muscles et de la char- 
le chez nos animaux de ferme, 
| “leur marchande et la valeur 
lilive dx aliments sont basées 
Fépalement sur je contenu en 
pe de sorte qu'il ex tout à 
Févident que si la paille rouillée 


se } 


i fer De . . 
d a" AnsT plusieurs fois au- 
{ La s° 
Ét hi Protéine que l’autre. elle 
1 


être bien supérienre com- 
fourrage. 


4raison de 
} discerner, 
Santé es 


ceci n'est pas Aiffi- 
Une plante en bon- 
+ tattaquée par la mala- 
ent ne ne et son dévelop- 
ju Ntarrêtés. La matière 
“sasinée dans les 


je. (qui 
( Qui plus tard, dans une 


3 


cas avec la rouille, garde une gran- 
de quantité de précieuses matières 
plante normale qui mûrit nàturel. Ialimentaires, 

lement, est employée à fournir le 

grain, reste dans la paille et aug- 
mente ainsi sa 


La paille rouillée est donc chimi- 
AUS /quement supérieure, comme four- 
valeur nutritive. rage, à la paille saine. Il convient 

Bref, la paille du grain mûri cependant de considérer aussi ses 
normalement est privée de la gran- | qualités savoureuses et digestives. 
de partie de sa valeur nutritive, Quand la maladie en est seulement 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


tandis que la paille du grain arrêté jau degré de “rouille rouge” à d'€- 
dans sa croissance, comme c’est le [poque de la moisson, on n'aura pas 
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de dificulté à la faire manger aux 


lanimaux. Quand la maladie en est 


venue jusqu’au degré appelé vul- 
gairement ‘rouille noire”, et que 

1. . ENS 
les tiges sont fortement tachéeg, 1] 
sera plus difficile de da faire man- 
ger, parce qu'elle n’est pas aussi 
savoureuse. Le fcrmier peut avoir 
à la couper ou à la mêler avec d’au- 


feuilles et 1a.1° 


TRAFIG 


améliorations si  £onsidérables 

depuis quelques années, qu'il est en 
marche de devenir l’un des plus impor- 
tants du continent américain. Sa 
position particulièrement avantageuse, 
de même que l'augmentation énorme du 
trafic maritime sur l’océan Pacifique 
ont certes été les principales causes de 
l'essor de ce hâvre canadien appelé À 


Ï E port de Vancouver a subi des 
| 


devenir le centre du commerce entre le | 


Canada et les pays orientaux. 

"Le Canadian Pacific Ocean Services 
Lted est de toutes les compagnies de 
navigation qui font faire escale à leurs 
navires À Vancouver, celle qui détient la 
rermière place zu point de vue de 
Finitiative et du progrès. Récemment 
encore, cette compagnie à accordé pour 
une très forte somme, un contrat pour 
le dragage du port en face de ses remises 
3 et 7; en ajoutant 30 pieds à la profon- 
deur actuelle de l’eau à cet endroit, les 
plus grands navires pourront désormais 
y accoster sans la moindre difficulté. 

Pour donner une idée de l'importance 
du trafic maritime du Canadian Pacific 
à Vancouver, on peut citer le cas suivant: 
le 26 acût dernier, l'“Ermnpress of Asia” 
arrivait d'Orient avec 46$ passagers. une 
forte consignation de malles ct en plus une 
cargaison de 5400 tonnes de: fret, com- 
prenant 5005 halles de soie brute d'une 
valeur de $4,000.,000, 3100 caisses de 
vaoutehoue et une grande quantité de 
thé. C'était paraît-il. la plus riche 
cargaison qu'aucun navire n'avait jamais 
apportée à travers le Pacifique. 

Pour faciliter L: chargement ainsi que 
le déchargement de ses paquehots, la 
compagnie : fait installcr sur ses quais, 
es machines les plus modernes et ceci 
sans regarder au coût d'achat, Les deux 
premières photographies notts montrent 
un des navires oceupé à prendre un char 
genent avec l’aide de deux gigantesques 
grues acftionnées à lPélectricité: lune, 
celle de gauche, peut lever un poids de 
13 tonnes et Pautre, un poids de 50 
tonnes. La dernière vignette fait voir 
plus près la grue pouvant lever 50 
tonnes, en trio de souleser conne un 


TIM 


E AV 


d’un wagon de fret destiné À nos alliés 
lea Russes, | 
Î On peut voir par ces illustrations. que 


LA FORCE. 


ÉS la structure métallique inférieure 


ANCOUVEL. 


RCE 


IPon a rien épargné À Vancouver, pout 
| développer le commerce maritime et 
i pour faciliter la maniement des pièces de 
| fret d'un grand poids. 


Enutile à l’homme de gémir et de regarder les autres so 
désoler quand il a perdu ses forces. 


sang, tonifier le système, activer les organes, 3 


DS 


Se redonner du 


t 


voila ce qu’il lui faut. 


L’exempie de M. AMEDEF GIGUERE est à suivre. Extrême- 
ment découragé, ne dormant pas la nuit ef croyant perdre 
la tête, les avis du médecin de la Compagnie Médicale 
Moro et les PILULES MORO le remettent promptfement. 


Ce m'est pas prononcer indûment 
l'éloge de la force que de recomman- 
der aux hommes qui l'ont perdue de 
faire tout en leur pouvoir pour la re- 
gagner. Qui dit force ne dit pas 
brutalité! ln force est un attribut 
de l’homme que la divine Providence 
lui à donnée en partage, avec mission 
de la perpétuer pour lui et les siens. 
En maintenant intégralement sa for- 
ce, lhomme accomplit réellement 
ume mission pieuse. C'est pourquoi 
mous ne pouvons pas'voir sans une 
profonde tristesse tant de belles 
existences gaspillées, tant de farmnil- 
les désomparées parce que le chef de 
famille s’est Taissé écraser par la ma- 
ladie, le surmenage ou les excès, 
sans trouver de conrrage de réagir, de 
reprendre le dessus, de réparer les 
brèches à l'organisme ei de se met- 
tre à même de rentrer dans Je champ 
du travail et de l'activité Din hom- 
me qui s’est laissé terrasser an point 
de n'avoir plus la force de lutter, qui 
se contente de gémir, de voir les au- 
tres autour de lui se désoler, qui souf- 
fre moralement et physiquement et. 
qui se contente d’une résistance pas- 
sive, est un homme sans énergie mo- 
rade. Aussitôt qu'on sent la faiblesse 
nous envahir, les dowlexrs nous rendre 
les mourements difficiles, lecorps tom- 
ber @t la tête se pencher également, 
it femt consulter les hommes de d’art 
qui fomt autjourd’hui des guérisoins 
prerreilleuses ‘et qui sont capables de 
stimuler, les énergies, d'activer les 


‘organes, de tomifier le système, de 


melomaer du sang, de l'estomac, du 


ce ce 


- weln our howmmes Les pins débilitEs. 


M. AMEDEE GIGUERE. 


C'est par milliers que des Pilules Mo- 
ro ont rendu Jda.force, l'énergie et-1n 
vigueur à xdles hommes malades. Le 
Dr Adoïphe Mignault, qui s'est feit 
une spécialité de l’adminietration de 
ce remède, à obtenu des résultats 
merveilleux. C'est un remède prépa- 
ré spécialement pour les hommes af- 
faiblis,. réconfortant,  tonifinnk et 
stimulant et aucun homme qui n'en 
a pas fait l'emai, ae raigon de sc 
croire irrémédiablement impuissant 
et de s'abandonner au désespoir. 
-: Voici ce qu'en dit M. Amédée Gi- 
guère: J ‘ 
“Depuis quelque temps je remar- 
quais que mes forces diminuaient. 
L'ouvrage me fatigunit énormément 


la nuit je ne reposais pas, j'étais 


tonjours  Éveillé, toutes sortes 
d’idées sombres et que je ne pouvais 
éloigner se présentaient; Je croyals 
vraiment perdre la tête. Ma diges- 
tion se faisait très mal et m'occa- 
sionnait des gaz, des paipitations 
et un plus grand abattement. Le 
matin je me levais toujours à regret 
puis toute la journée mon travail 
me cofitait beaucoup d'efforts. 
fin, Je me sentis bien malheureux 
ct mon état attristait aussi ma fa- 
mile. J'ai alors écrit au médecin 
de Ja Compagnie Médicale Moro; sa 
réponse m'enceuragez et avec Îles, 
Pilules Moro qui me furent prescrl- 
tes, il se fit un changement rapide; 
ma santé ct mes forces se sont par- 
faitement rétablies, (j'ai beauconp 
cagraissé aussi” M. Amédée Gle 
guère, St-Odilon Crambourne, Qué. 


OONSULTATIONS GRATUITES 
par le Dr Adolphe Mignault, au No 
273 rw Saint-Denis, tous les Jours, 
e t6 le dimanche, de 9 heures du 
tuatin À 6 heures du soir, le samedi 
jusqu'à 8 heures. 


Les Pilules Moro sont en vente 
chez tons les marchands de remèdes. 
Nous les envoyons'aussi, pur la pos- 


te, au Canada et aux Etats-Unis. sur ‘ 


réception du prix. 50e une boîte, 
S2,50 six boîtes. Tontes les lettres 
doivent être adressées: COMPAGNIR 


tres aliments. Quoi qu'il en soit, 


TT ———_—_—__——__—_——————_— 


Ens . 


MEDICALE MORO, 272 rue Saint 


Denis, Montréal . 


elle est inoffensive et ceux qui ont |il n’en est fésulté aucun inconve- : 


de grosses rneules de pailles rouil-|nient. 


lées auront avantage à la faire 
manger. On ne remarquera aucun 
résultat défavorable chez les ani- 


certains districts, il y. une ceriai- 
ne quantité de rouille tous les ans 
Les fermiers font manger lenx pail- 
le régulièrement et jusqu’à présent 


 . ._ [rrégiense et devrait 
FAUX qui en Consomineront. Dâns; 


N'ayez pas peur de faire consom- 
mer votre paille rouillée, elle est 
être utilisée 


comme fourrage toutes les fois qu'il 
est possible. 


Professeur A. M. SHAW 
de l’Université de Saskatoon 


EX 


CREME 


Du ler Novembre 1916 jusqu'à nouvel ordre nous paie- 
rons les prix suivants pour le gras de crême à votre sta- 


tion. 
Gras de crême douce - - - 38 cts la Ib 
Gras de crême aigre No. 1 - - 35ctslalb 
Gras de crême aigre No.2 - - 32ctslalb 


THE PRINCE ALBERT CREAMERY CO. LTD. 
Prince-Albert, - - - ‘ Sask. 
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L'Auto-Tourisme “Ford 1917” 


FAIT AU CANADA 


L'ancien chassis Ford, recommandable, effet de tor- 
pille, ailes arrondies, capote en pointe, nouveau radia- 
teur, avec surface de refroidissement plus grande. 

“ Runabout ” $475 


Auto-Tourisme 6495 
Livré en gare (F. O. B.}, FORD, On. 


J. À. FORCIER, Agent 
GRAVELBOURG, SASK. 


Pour semer 
en automne 


Oignons, carottes, laitues, panais 


Semez ces graines maintenant et vous serez H 
étonnés de voir comment elles pousseront au 
pintemps. . 


Vous poules demandent maintenant une nour- 
riture choisie pour les faire pondre. Donnez- 


leur Ideal Poultry Food, Pratt’s ou Dr Hess 
Regulator. 


J. A. KLEIN 


Chose 


102, 8ème rue Est Téléphone 2701 


mer 


DESMARAIS & ROBITAIELE Ltée 
19 et 21 Notre-Dame Ouest, Montréal, PQ 


Matehands  d'Ornemeuts d'Eglise, Vases Bacrés, 
Bronzrs, Statues, Chemin de Croix, etc. 
Articles r-ligieux, Livres de prières, Images, etc. 
Spécialité: Confection de bannières, drapeaux, etc, 
pour Cougrération ou sociétés. 
Vin de messe, Hnile d'olive, Cierges, Encens, etc. 
Catalogues envoyés sur demande. 


Notre assortiment est très complet en fait de 


Habits, 
Vaisselle et de tout ce que l’on peut trouver dans 


Chaussures, Epiceries, 


un bon magasin général. 


Nouveautés, 
Nos prix sont modérés 


Nous apprécions votre visite. Nous payons le 


plus haut prix pour les produits de la ferme, les 


volailles et les fourrures brutes. 


Bakers Ltd 


Successeurs de 


| G. R. RUSSELL et FRERES 
11ème Rue Ouest Prince Albert, Sask. : 


N , - das 
Vouanrest Dies: ie mme nie 
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Les Franco-Canadiens de Saint 
Georges pensent à leurs 
compatriotes sur le front | 


Les Franco-Canadiens de Saïint- 
Georges viennent de décider de re- 
sueillir des souscriptions afin d’en- 
voyer un cadeau de Noël à chacun 
“es soldats de la colonie actuelle- 
ænent sur le front ou prisonnier de 
guerre. Cette louable initiative 
est due à M. Alain Lemoal, du bu- 
eau de poste de Prince-Albert, un 
enfant de Saint-Georges qui comp- 
+ lui-même à son actif plus d'une 
année de campagne et a été ren- 
voyé dans sa famille à la suite de 
ses blessures. 

Un comité a été constitué à cet 
effet; il se compose de MM. Henri 
Delhommeau, Jean Macé, Albert 
Cartier, Alain Lemoal. Miles Délia 

Jartier, Alexandrine Hamonic, 
Fernande Soulié, et Sadie Balfour, 
aidées de quelques-unes de leure 


? 


| 


Prince-Âlbert et Environs 


sympathique. Il donnera une eon- 
dérence à Edmonton, dimanche 
soir en français, et lundi soir en 
anglais, puis à Leduc, St Aïbert, 
Fonoka, Red Deer, Camrose, ete. 

M. abbé Vandamme a rendu 
visite iei au inaire Knox et il doit 
revenir dans le courant du mois de 
décembre pour donner une grande 
conférence publique. Son œuvre 
cst digne des meilleurs encourage- 
ments. 


Choses municipales 


—Le maire Knox vient d’adres- 
ser une lettre énergique au minis- 
tre de la Justice au sujet du plan 
projeté du gouvernement de doter 
le pénitencier de Prince-Albert de 
son propre système d'égoûts et d’un 
service d'eau particulier. 

—Le conseil tiendra une réu- 
nion spéciale le 15 novembre aïin 
de discuter la question financière 
et l'on s'attend à ec que d'impor- 


amies. ont bien voulu se charger de |&{es mesures v soient àd optées. 


recueillir les souscriptions. Elles 
erganisent en même temps pour le 
vendredi 17 novembre, à ‘école de 
White Star. une soirée avec partie 
de paniers dont le produit ira gros- 
air le fonds de Noël des soldats. 

Le projet est accueilli de tous 
avec enthousiasme et chacun <«e 
promet de contribuer généreusc- 
ment à cette œuvre patriotique. 

Nos compatriotes de Prince- 
Albert qui désireraient x participer 
pourront remeitre leurs snuserin- 
tions À M. Alain Lormoal, 58. 14e 
rue est. 

Les membres du Comiié tu 
nent à dresser le plus tôt possible la 
liste complete des sodats de Saint- 
Georves avec qui ils auront à com- 
muniquer prochainement, Aussi 


prient-ils les parents et amis de ces ; 


derniers de bien vouloir transmet- 
tre au socréiaire, M. Alain LeMoal. 
lours noms et adresses bien exac- 
tes, I est entendu que la sous- 
éribtion @t en faveur de tous be 
soldat: franca-cunadiens des 


FEDE 
is 


années franeises. belous et canadion-. 


nos, ariuoileiment aur de front où 


lus hénitans, vx compris cet 


autre 


QUE & ii ripiecneniols ei \iepadgone 
Î tivj'i sil: FDL CPIREUTES 


dt 
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Pour le fonds de secours belge 
du cardinal Mercier 


Nous avions hier, à Prince-A 
bert. a visite d'un prétre belge. M 
Vandamine, du 
Locèsc de Maïines, veu au Cana- 
‘a sur la recommandation de SE, 
le cardinal Mercier pour recucill 


1 


à 


eq ee 
PR ETEIR Cicaruts 


—On commence à soceuper 
quelque peu des élections munici- 
jpales. Cependant les candidatures 
n'apparaissent pas encore et le imai- 
re lui-même n'est pas en mesure 
de dire s'il briguera de nouveau les 
suffrages pour obtenir un renou- 
vellement de son mandat. 


ee ce 4 ee me eme 


Chez nos pompiers 


La “ermaine dernière, les pom- 
piers de ja ville ont adressé au 
maire une sorte d'ultimatum. ls 
ermandaient une augmentation de 
cine de té pe. sans quoi la ville 


deverait accepter leur démission. 
[es raisons alléguées pour celte 


augmentation Ctaient que leur sa- 
aire actnel n'était plus en rapport 
‘avec le eoût de la vie qui a ang- 
nenté considérablement depuis un 
certain temps. 

! Le conseil de ville à décidé qu'il 
pe pouvait faire droit à la requéte, 
ln démission en 


‘En conséquence. 


codac des hommes à Gé ares et: 


ia 


te chef dos ponnieors à pren de 
Ciparietions pour des rer 


Le téléphone au nord de Prin- 


ce-Albert 


ae ee 


Lu Bone de téléphone rit en. 


Sho:lbr ok : 


tre Prince \ibert et 
vient d'etre mise en 
[Sbellbrock est Je premier point à 
nord qui se traine relié par télé 
phone ave notre ville Pappe- 
ons qu'on étudie actuellement un 
iprojet de ligne qui desservir 


i 


‘1 mation, 


ti 


I Saint-Creoraes, Albencitle, Sprure 


des secour; en faveur des pauvres {Tfoine et Ainglv. 


Belges. 

Son appel est d'autant plus svm- 
pathique qu'il a connu lui-même 
ies horreurs de l'invasion. Curé} 
d'une paroisse non loin d'Anvers; 
1} fut retenu prisonnier pur es! 
Allemands durant quelques jours | 
en allant porter secours à des hles- E 
<és allemands pour lesquels il «va | 
Été demandé.  Îa connu aussi ie 
réghne insupportable de Foccupa-! 
on allemande pendant près d’une! 
année. Avant réussi à passer la | 
frontière de Ifollande, de là il se 
rendit en Angleterre, puis it alla en 
frlande solliciter des aumônes de 
porte en porte pour les DBelres. 

M. abbé Vandamince à mission 
de parcourir l'Ouest pour recueillir 
les socoure qui seront transmis au 
cardinal Mercier. I] œt inuni de 
hautes recommandations de la part 
du cardinal Mercier, du R. P. Ruüt- 
ten. des consuis Le à Londres ct 
à Otlave, de Mer Lesai, d'Edmon- 
ton et de Mur Pascal, de Prince- 
Aïbort. [a déjà visité quelques : 
PAlberta, 


centres de PA 
Wetaskiwin, Draumont, Millet, 


ete. nt 31 a recu l'accueil le plus 


{ 
| 
| 
| 
i 


L 


lues : 
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notamment; 
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Notes Locales 


Il 4 été convenu entre les autori-: 


tés de la Prison Provinciale et le Kév. 
Père LE... Phanis, curé de la Cathédrale 
que Ja messe à l'avenir sera dite aux 
prisonniers une fois le mois. 
—De passage à l'évéché: 

abbé Jruuo, RR. PT. Vachon. 
Cunmninoeham, Cochin, MM. les 

Sehmid, Nicolet, Lebe], et M. 

Vandaimime de Belgique. 


T. R. P. 
Jan, 
abbé 

J'abbé 


Me Pessie Lynch. d'Ottawa. sœur 


d'une des religieuses de Académie, a 


fuit une courte visite à Jrince-Albert, : 
jet chez son frère le Dr Lynch de Sas- 


katoon. Elle doit se rendre en Europe 
voune infirmière. 

-- Le J?, P. Pascal. à donné dimanche 
soir, à Ja cathédrale, un beau sermon 
desoirs envers les âmes dn 


SHIONES 


puroeatfoire. 


Notre jeune compatriote William. 
Plufion, ani a pris paré anx combats, 


de Festuhert, d'Ypres et de la Somme, 
usec l'armée cinadienne, est en 
inoinent en congé dans sa famille pour 
deux semaines. Il à été hlessé denx 
fois mais est tout à fait rétabli. 
gp — 
La vente d'animaux 


ee 


10 


La vente d'animaux tenne 


ét À novenbre. sous les aueqicos de ! 


SI VOUS RE FR 


AS 
4 


ri 


A V0 


gtl 


Le 
ca 


_X dont vous vous êtes servi 


ss RETOURNEZ-LA 
us rendra votre argent 


a 
.), 


la Société d'Agriculture, a rempor- 
té un beau succès. De nombreux 
fermiers du district avaient tenu à 
+ assister et à profiter de l’occasion 
jai leur était offerte de se procurer 
‘des animaux de race pour amélio- 
jrer leurs troupeaux. On remar- 
quaïit aussi plusieurs acheteurs ve- 
inus d'assez loin ct jusque des pro- 
vinces voisines. 

Tous les animaux vendus on 
atteint un bon prix. La moyenne 
pour les génisses “Courtes Cornes” 
a été de $150; pour les vaches, 
$#110. Le plus haut prix payé 
pour une génise a été $205. 

Etant donné le succès qu'a ohte- 
nu ce premier essai, il v à tout lier 
de croire que la Société d’Agrieul- 
ture voudra tenir une vente <vin- 
blablo chaque année. Nos fer- 
muiers et éleveurs de la région ne 
pourront qu’en bénéficer Iarac- 
ment. 


| 
Î 
! Changement d’horaire sur le 


C.N.R. 


Un nouvel horaire entre en vi- 
guenr sur le €. N. R. à partir du 
dimanche 1? novembre. 

Le ‘train qui part actuellement 
de Prince-Albert pour le sud à une 
heure de l'après-midi et celui qui 
arrive à 7 hrs 1% du soir demeu- 
rent les inêmes. 

Les deux autres trains pour Île 
ud subissent un léger changement 
d'horaire. Celui qui part actuel- 
lement à 7 hrs 25 du matin parti- 
ra à S hrs 10 ct celui qui arrive à 
Il hrs arrivera désormais à 
hrs 14. 


DEBDEN Sask. 


--Mme O. Demers est revenue ven- 
drcdi d'un voyage à Prince-Alvert ac- 
compagnée de Me Rose Demers. 

--M, et Mme Adélard l’aquelte an- 
inoncent à leurs parents et amis la nais- 
4 
! 


i 


isance de leur second fils, baptisé di- 
{manche sous les noms de Joseph-Al- 
ibert-Edmond. Parrain, Ed. Tremblay : 
{Marraine M. A. Tremblay. amie de la 
famille. 

Î M, et Mme Onés. Drouin sont par- 
:tis anardi dernier pour aller demeurer 
ià Biddeford.Æfaine. 

Ÿ M. er Mme Cy. Gilbert de Shell 
rRher ninsi que M. et Mine Alf. Le- 
chouülier étaiont en visite chez des pa- 
vents dimanehe dernier. 


a ee 4 pee ee 


LES MARCHES 


Prince Albert 
BTE 


No I nord... on 
DO Ne 2 nord... 154 
| \o. D NOM. eines 138 
OO No. 1 Ohord.... , pis 
LAVOINE........ ce 0,50 
DORE eue doeueeueesse ..0,65 
 FOIN la toune.................. 10.00 
POMMES DE CFERRE Je mibret.. ous. 
sDEURRE, La livre... 0.40 
OEUFS. In douzaine. ............. 0.10 
{ BOEUF, Ju Jivré......... nn 
{PORC Ia livre.....,.,,,...,..., 0.191 
PMOUTON, la livrées cccese 0.141%, 
ï Prix du gres pavés ait cultivateur) 
Winnipeg 
RUE 
Ï No. J nord......,.,..,,...... 192% 
i. No. 2 nord..........,......... 188% 
1. No. 3 nord......,............ 183% 
j No. 4 nord................... 172% 
LANOINE-- 
5 No. €. W.............,..,... 61% 
5 No. 3 €. W........,.,,,....,,, 60 

No. L'fourrage.....,..,,,....., 60 
"DRGE 

No. 5... esse 108 

No. 4,,,....4. dei. des. 16814, 
" Fourrage..... ....., ...... -n51?, 
! LIN— | 
No I NW, Ci... 2.031 
Ê No WC... et 
a —— un 
PETITES ANNONCES 
PATRIEUR sou be mot par insertion. 
Phiutre insertions pont ie Drix de trois 
EMinbnunt 20 sous Les chiffres 01 tes 
signes complet pour un not cher 


MESSIEURS, pour seriiee irréprochae 1 


ble ot entire nadi<faet tons miles vhey 
‘des compatriotes GARON & PELI 


TER Sion de eus fume le rer: 
ordre, ote] Nindsor. ‘ 
- ee 
À VENDRE 
be fatale Presses li 125 vo! 
LPustrations ape en Les jte 
Snuiens he da Tiprsure No Hong a 
offer ous oh Hé Lou dre ns ate 
Prepiites eus Us tie Fes Ar 
Meuturo Ki Méca, Hach 


L INSTSTEUTENR dilorns  Pranee, 
tubes (rére class Susks one close 
Six uns des ,érionce dans Ja pro 
\inen, désire epeplhai 4 l'année Sora 
{iibre au nousel io Écpre on donnant 
salaire offert % 0 FAUCOUP. 
ZENON PATK. Sask, 9-11-18 


6, 


IXNSTEUFCTEUR on INSTEFUTRICE 
idemandé pour Arrondissement Seolai- 
ra Bérnbé d’Ormaux, Sask. Catholi- 
que. Pilingue. Jngigemeent  immé- 
diat. VICTOR HARVEY, ORMEAUX, 
Sask. 8-11-16 


JEUDI 9 NOVEMBRE 1916 


nn nt Se 


| 


111 


, 


c. NN. kR. 
CHANGEMENT 
D'HORAIRE 


1916 


Renseignements complets chez 
agents du C. N. R. ou érrivez à 


Win STAPLETON 


Agent régivnal des passagers. 


12 nov. 


les 


M. A. G. GAGNON 


FACTEUR D’'ORGUES 
de Montréal, est en ce mo- 
avent à - rince-Albert pour 
d'ici à Noël et est heureux 
de faire connaître à MM. 
ks curés qu’il est à leur 
disposition pour accorder 
et réparer les orgues à 
turaux et les harmoniums. 

, Satisfaction garantie. 


No. 38, 14ème rue Est, 


[l 
{ 
| Prince-A!:: 
Î 


© 


LS 


Des soumissions cachetéos daresséoc 
An SOuSSirné PRE ones es 
À £ ss iagions 
| pour bois de corde” sercnt. reçues jus- 
qu'à lundi 13 novembre à midi. ponr | 
jfonrnir et livrer 2,500 cordes. plus ou 
mobs, de stpin sec, de tremble sec on | 
[a tarmarac see, Les soumissionnaires 
desront spécifier Ja qualité au bois | 
IQU'ilS offrent, séché où tué par le feu 
jS0ie Où coupé à Ja hache. | 
| Livraison à l'usine dn Pouvoir de la 
jvile où dunes le voisinare, à partir du 
23 hoveimbre 1916. pour finir au prin- 
temps de 1917. Des offres pour n'im- 
porte quelle quantité de Ia demande | 
ci-dessus seront cofisidérées. sujettes | 
uu droit du Conseil de rejeter telle ! 
SOUTRISSION Où toutes les canmiasione 
Formules de soumissions sur demande 
Prinre-Albert, Sask. 27 ortobre 191 ;. : 
J. B. RROWN, 
Clere de Ta ville | 


- 


FITS. 


TT 


Le 


os, 


ehiirbor où fe bois, 


LEOCPUSAT 


e 


LI SOI ci très orand. garni 


PRISIENRIS KES DIT POELE 


inoe résenmoir JG p Hauteur dn co 


pouces, 2 def, 


LS] 


Toids. emballé 75 


pour expédition 
Prix.......... : 


oumissions pour bois de corde | 


LI FOYR a de justes proportions, est garni de fortes floublures 


PRINCE-ALBERT, 


ACADEMIE ET PENSIONNAT 
DE HOTRE DAME DE SION 


PRINCE ALBERT, Sask. 


Voustrou veres ici uue éduurtion soi. 
guér. uu cuurs d’études complet, une 
parfaite discipline #t un milieu idéal), 

Le cour< d'études comprend le euurx 
complet adopté par le gouvernement 
de la Saskatchewan, de plus : 

Le irançais est enseigné 
dans toutes les classes. 

Leçons de musique, de peinture, 1e 
dessin, de travaux à l'aiguille, de duc. 
tylographie er de sténogra"ihie. 


Pour les conditions et autres ren- 
seignements s'adresser à la 


Rév. MERE SUPERIEURE 


Excusions An 
EN EUROPE 


Prix réduits à MONTREAL, QUEBEC, ST JOHN, HauË 
FAX, PORTLAND, BOSTON, NEW-YORK, avec bill 


de passage sur les bateaux transatlantiques. 


Billets en vente du 13 NOVEMBRE au 31 DECEMBRE 


Limite de retour, 5 mois 


Nous payons 


| les plus hauts prix comp. 


tants pour les Peaux, le s 
| fourrures, les racines de Se. l 
| neca, le beurre, les oeufs, : 
| Prix spéciaux pour les pom. | 


mes de terre. 


Prince Albert | 
Hide & Furs Co 


| 41 Rue de la Rivière 
Prince-Albert 


ouest 


RER 


191$ 


Route du Canadien Nord. 


Service du Transcontinental. 


E. S. WICKERSON, 


Agent, Prinee-\lbert 


Retenez votre passage de bonne heure chez 


ou à WWE STAPLETOS, | 


Agent régional cf 


Passagers. Saskaton 


Permettez que je recommande à 


En vente: Rés. P. Em. Pascal. 


Aux lecteurs:du “Patriote" 


biemeilauve 


votre ainsi 


qu'à celle de vos amis, le modeste opusenle, 


La famille et le mariage chretien” 


+ ALBERT, OM, éèque de Prince-\iberr 


OMT.. Giôch&, Prince- \ibert, Kask, 


l'rix broché: 


FBRULE BOIS OU CHARBON 


dune grille forte vf 


desert qui outerte, forme une tablette commode. 


On ottisnt li meilleure euisson asec ce four qui mesure 16 ponces de Jargr par 19 de profond rt 
A a bonne dishosition des tuvaux. cette bonne cuis «on peut tre obtenne avec le miniuutm de roi 


LIOHERS IE VONT EST EN CUIVRE ef a nne capacité de sept gallons. 
X'OUBLIEZ PAS QUE LA QUANTITÉ 
D'ACT 


ER COLONTST"* 


Grandeur du four: Laræenr 16 p. Profondeur 19 np. Tauteur 13 p. Grandeur du dessus: Largenr 
Nombre et grandeur des TOI 


rps 31 p. 2. Hauteur totale 60 p. 


… SHELLBROOK : 


” 


- 0.56 franco. 


#3) les carastéristiqnes des 


inobile; fermeture hermétique, 


lardiware 


3 francs franc 


rand poèle pour l'argent direz-vous} 


Si vous profitez de l'offre qui = 
vous est faite avec le 


“ COLONIST 


Ce magnifique poèle d'acier, avec or 

nements plaqués en nickel brillant, ré D 
chaud supérieur, four spacieux cuisant à 
parfaitement et grand réservoir d'une LR 
cupacité de sept gallons, vous est of- à 


ferte au prix estrimemment 53) | 


Nous n'avons en stock qu'une quan à 
tité limitée de ces poëles, et In méni- js 
gère qui en aehètera un de honne het 
re £se montrera aise, : 


LI l'ORLE “COLONIST® a tonte je 
poëles très ‘1 


chers. 


LE CORPS est fait de fonte unie de 
première qualité et d'acier bleu, soli- 
dement boulonnés et rivés ensemble à 
de sorte qu'il est non seulement solide, à 


mais hermétique. 


LES ORNEMENTS EN NICKEL sont 
polis et brillants, faciles à tenir pr { 
pres. : 

LE RECHAUD est d'une hauteur À JS 
‘portée et muni d'une porte tomhante. | 

LE DESSUS PINCE AL est Fait dé 
fonte polie. bien ajusté, avee kr mais 2. 
voulue ponr Ja contraction ot FEXpiE à 
sion causée par l'extrêème chaleur Î ” 
a &ix ronds et L'un d'entre cnx se Ci DS 
pose de trois sections. pormettint de '. 


paser sur Le feu de petits ustersiles 


en fontes et de grilles Duplex ponr le : 


est en fonte épaissé qui ne brûle pas et ne rouilie pas. 


porte tombantie à ns 


13 de haut: LS 
bustible. à 


DE CES POLLES EST LIMIT. 


26 p. Longucll 
1ds: + de 


CO . 
Liniie 


et: LEASK 


